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Chers amis,
Au moment où ce magazine vous parvient, une catastrophe humaine inimaginable se déroule 
encore en Turquie. Une zone de la taille de l’Allemagne a subi une destruction massive après 
que deux puissants tremblements de terre aient secoué le sud-est de la Turquie et le nord-
ouest de la Syrie en février. Le bilan actuel dépasse les 45 000 morts, et des dizaines de 
milliers de personnes sont toujours portées disparues. La ville d’Antakya, ou l’Antioche 
biblique (voir Actes 13:1), est en ruines.

Depuis le début, l’Ambassade Chrétienne Internationale de Jérusalem soutient les 
équipes de secours et d’assistance d’Israël en Turquie. Nous le faisons, bien sûr, pour soulager 
l’intense souffrance et les pertes, mais aussi pour soutenir une dynamique encourageante 
entre Israël et la Turquie, dont les relations se sont réchauffées après le froid définitif de la 
dernière décennie. Et nous entendons des témoignages étonnants de la part des sauveteurs 
israéliens.

Certains ont été surpris par l’accueil chaleureux qu’ils ont reçu. Un sauveteur a rapporté 
que les habitants ont insisté à plusieurs reprises pour que les équipes d’aide israéliennes 
viennent sur les lieux des opérations de sauvetage. Lorsqu’on leur a demandé pourquoi ils 
souhaitaient particulièrement l’aide des Israéliens, ils ont répondu : “Parce que nous vous 
faisons plus confiance qu’à nos propres équipes”. Un autre sauveteur a fait état d’une petite 
fille extraite des décombres. Les parents, profondément émus, sont venus vers un secouriste 
israélien, les larmes aux yeux, et lui ont donné une petite pièce en guise de remerciement. Ils 
ont expliqué qu’il est de tradition de donner une pièce à la mère et à la sage-femme à chaque 
naissance en signe d’honneur. “Grâce à votre aide, notre fille a pu renaître aujourd’hui”, ont-
ils déclaré. 

En outre, les pasteurs turcs locaux que nous soutenons nous disent que certaines 
personnes ont signalé qu’un homme en blanc leur apportait de la nourriture et de l’eau alors 
qu’elles étaient ensevelies sous les décombres. De nombreux autres témoignages émergent 
sur la façon dont Dieu se sert des églises locales en particulier en ce moment de grande 
détresse. Nous aidons également les membres de la communauté juive d’Antakya qui ont été 
durement touchés par les puissants tremblements de terre. 

Pendant ce temps, nous sommes témoins d’un réveil spirituel à des milliers de kilomètres 
de là, à l’école biblique d’Asbury, dans le Kentucky. Un jeune croyant juif dirigeait un temps 
de méditation d’étudiants lorsque Dieu les a visités pour la première fois. Une prière et une 
adoration constantes, ainsi qu’un sentiment unique de la présence de Dieu se sont manifestés 
dans cette petite communauté. Le pasteur de Jérusalem, Wayne Hilsden, rapporte que les 
réunions simples sont caractérisées par la Parole de Dieu et la confession des péchés par les 
gens. À l’heure où j’écris ces lignes, les réunions durent depuis deux semaines et des rapports 
font état d’effusions similaires ailleurs.

Je ne peux m’empêcher de penser au prophète Joël, qui a vu le jour grand et terrible 
du Seigneur, mais aussi l’Esprit de Dieu déversé sur toute chair. Nous assistons aujourd’hui  
à des bouleversements sismiques, tant dans les cieux que sur la terre. Ce sont des temps de 
grande transition, et Israël et le peuple juif sont au centre de cette transition. C’est le moment 
de consacrer pleinement nos cœurs à Dieu, de le chercher à nouveau et de nous occuper de 
l’œuvre de notre Père. Le Seigneur est proche !

Je prie pour que la lecture de ce numéro vous inspire à vous joindre à nous pour 
construire le Royaume de Dieu ici en Israël. 

De nombreuses bénédictions de Jérusalem !

Dr. Jürgen Bühler 
Président
Ambassade Chrétienne Internationale  
de Jérusalem

PHOTO DE COUVERTURE : 
Une unité de l’équipe de sauvetage  

d’Israël intervient après  
le tremblement de terre en Turquie. 

(Flash90)
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L’Ambassade Chrétienne Internationale de Jérusalem a été créée en 1980 
en reconnaissance de l’importance biblique de Jérusalem et de son lien 
unique avec le peuple juif. Aujourd’hui, l’ICEJ représente des millions de 
chrétiens, d’églises et de dénominations à la nation et au peuple d’Israël. 
Nous reconnaissons au travers de la restauration d’Israël la fidélité de Dieu 
à garder son ancienne alliance avec le peuple juif. 

Nos principaux objectifs sont :
•	 Se tenir aux côtés d’Israël ;
•	 Équiper et enseigner l’Église mondiale par rapport aux desseins de Dieu 
avec Israël et les nations du Moyen-Orient ;
•	 Être une voix active de réconciliation entre juifs, chrétiens et arabes et 
soutenir les églises et congrégations de Terre Sainte.
Depuis son siège social à Jérusalem, l’ICEJ s’adresse à plus de 170 pays, 
avec des branches dans plus de 90 pays. Notre vision est :
•	 D’atteindre chaque segment de la société israélienne avec un 
témoignage chrétien de confort et d’amour ;
•	 D’atteindre et de représenter activement le soutien des dénominations, 
des églises et des croyants envers Israël

L’ambassade chrétienne est un ministère chrétien non confessionnel 
soutenu par les contributions volontaires de nos membres et amis à travers 
le monde. Nous vous invitons à vous joindre à nous dans nos œuvres pour 
Israël et pour le peuple juif dans le monde en faisant un don aux projets en 
cours de l’ICEJ. 
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ENSEIGNEMENT BIBLIQUE

ABRAHAM 
A VU MON JOUR !

Dans notre dernier magazine, nous 
avons montré qu’Abraham était peut-
être la figure la plus marquante de 

l’Ancien Testament, dont l’impact se fait en-
core sentir aujourd’hui. Jésus a dit : “Votre 
père Abraham s’est réjoui de voir Mon jour ; 
il l’a vu et s’est réjoui.” (Jean 8:56) Cette dé-
claration présente une vérité déroutante. 
Jésus indique qu’Abraham a déjà reçu quelque 
1900 ans à l’avance un aperçu prophétique de 
la vie et du ministère de Jésus et que cela lui 
a causé une grande excitation. 

LE ROI-PRÊTRE
Il existe en effet plusieurs événements qui 
ont permis à Abraham d’avoir un aperçu de 
diverses facettes du ministère de Jésus. Nous 
trouvons le premier dans la Genèse 14, qui 
contient ce que les historiens considèrent 
comme le plus ancien rapport d’un conflit 
armé. Quatre rois envahisseurs (Amraphael, 
Arioch, Chedorlaomer et Tidal) ont conquis la 
terre de Canaan, plaçant leurs dirigeants sous 
soumission tributaire. Certains rabbins voient 
dans ces rois les présages prophétiques des 
futurs empires mondiaux de Babylone, de la 
Perse, de la Grèce et de Rome.

Au cours de leur conquête, ils ont fait 
des captifs, dont Lot, le neveu d’Abraham. 
Mais Abraham entreprend l’impossible. Il  
a convoqué sa milice personnelle de 318 sol-
dats, a poursuivi ces armées conquérantes, 
a surpris et vaincu les quatre rois, a libéré 
les captifs (y compris Lot) et est revenu avec 
les biens qu’ils avaient pris aux tribus cana-
néennes (Genèse 14:13 et suivants).

Puis, alors qu’Abraham, revenu victo-
rieux, s’approcha de Jérusalem (la vallée du 

roi) ... “Melchisédek, roi de Salem, apporta du 
pain et du vin. (Il était prêtre du Dieu Très-
Haut)” (Genèse 14:18). Ce personnage mys-
térieux, Melchisédek, était le souverain de 
Jérusalem, ainsi que le roi de justice (traduc-
tion de Melchisédek) et le roi de paix (Salem). 
Il était également prêtre d’El Elyon, le Dieu 
Très-Haut, et il a béni Abraham en disant :

“Béni soit Abram par le Dieu Très-Haut, 
Possesseur du ciel et de la terre ; et béni soit le 
Dieu Très-Haut, qui a livré tes ennemis entre 
tes mains !”. Et Abram lui donna le dixième 
de tout.” (Genèse 14:19-20, ESV)

On pourrait dire beaucoup de choses 
sur cette personne étonnante, mais la Bible 
reste silencieuse sur Melchisédek jusqu’à ce 
que le roi David se présente comme un autre 
roi-prêtre de Jérusalem (il a été le seul roi 
israélite à exercer son ministère devant l’arche 
de l’alliance). Ainsi, David a prophétisé :

“Parole de l’Éternel à mon Seigneur : 
Assieds-toi à ma droite, 
Jusqu’à ce que je fasse de 
tes ennemis ton marche-
pied. L’Éternel étendra 
de Sion le sceptre de ta 
puissance : Domine au mi-
lieu de tes ennemis ! Ton 
peuple est plein d’ardeur,  
quand tu rassembles ton ar-
mée ; Avec des ornements 
sacrés, du sein de l’aurore 
Ta jeunesse vient à toi 
comme une rosée. L’Éternel 
l’a juré, et il ne s’en repentira  
point : Tu es sacrificateur 
pour toujours, A la manière 
de Melchisédek.  Le Seigneur,  

à ta droite, Brise des rois au jour de sa colère.” 
Ps 110/1-5

Dans ce passage, David voit l’apparition 
d’un futur type Melchisédek qui serait élevé  
à la droite de Dieu et gouvernerait les nations. 
Le livre des Hébreux fait le lien. L’auteur le 
présente clairement comme une ombre pro-
phétique de Jésus le Messie, qui a traversé les 
cieux pour s’élever à la droite du Père, “étant 
devenu Souverain Prêtre pour toujours selon 
l’ordre de Melchisédek” (Hébreux 6:20). Le 
chapitre 7 d’Hébreux expose ensuite les nom-
breux parallèles entre Jésus et Melchisédek, 
et conclut : “ Or, voici le point essentiel de ce 
que nous disons : Nous avons un tel Grand 
Prêtre, qui est assis à la droite du trône de la 
Majesté dans les cieux.” (Hébreux 8:1)

Aujourd’hui encore, Jésus se tient devant 
Dieu pour intercéder en faveur de chaque 
croyant. Ainsi, comme Jésus l’a dit, nous pou-
vons voir comment “Abraham vit mon jour 

JÉSUS A DIT : “VOTRE PÈRE ABRAHAM S’EST  
RÉJOUI DE VOIR MON JOUR ;  
IL L’A VU ET S’EST RÉJOUI.”   (Jean 8:56)

Monte Moriah en Jerusalén, donde Abraham ofreció a Isaac (Wikimedia Commons).

◄ �La rencontre d’Abraham et de Melchisédek, de 
l’histoire d’Abraham, imprimer, Adriaen Collaert, après 
Maerten de Vos (MET, 51.501.1717(2)), wikimedia commons

▲ Abraham et Isaac sur le chemin du sacrifice, par   
Pedro de Orrente (Museo del Prado), wikimedia 
commons
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et se réjouit” lorsqu’il revint de la bataille et 
rencontra Melchisédek dans la vallée des Rois.

LE JOUR DU SEIGNEUR
Il existe une autre occasion où Abraham a vu le 
jour de Jésus. La Genèse 18 rapporte que trois 
hommes apparurent à Abraham (de nombreux 
théologiens disent qu’ils représentent la na-
ture trinitaire de Dieu), et l’un d’eux l’informa 
que dans un an il tiendrait dans ses mains le 
fils de la promesse. Alors que les trois hommes 
s’éloignaient d’Abraham, le même hésita, di-
sant : “Dois-je cacher à Abraham ce que je vais 
faire ?” (Genèse 18:16 et suivants)

Ce qui se passe ensuite, c’est le juste 
jugement de Dieu sur les villes de Sodome 
et de Gomorrhe. Dans ce passage, Abraham  
a remarquablement négocié avec Dieu, mais à 
la fin, même pas dix justes ont été trouvés dans 
ces villes pécheresses. “Abraham se rendit de 
bon matin à l’endroit où il s’était tenu devant le 
Seigneur. Il regarda vers Sodome et Gomorrhe, 
et vers tout le pays de la plaine ; et il vit, et 
voici, la fumée du pays qui montait comme la 
fumée d’une fournaise.” (Genèse 19, 27-28).

Dans Luc, Jésus rappelle le jugement de 
Sodome et Gomorrhe, en disant que les “jours 
du Fils de l’homme” seront comme les jours de 
Lot (Luc 17, 28-30). D’une certaine manière, 
Abraham a eu un aperçu de la fin des temps. Il  
a vu ce qui se passera au grand jour du Sei-
gneur, lorsque Jésus reviendra. Comme  
à l’époque de Lot, Jésus a dit que les gens vi-
vront une vie superficielle de prospérité et 
d’égocentrisme, puis le jugement soudain vien-
dra. Dans un sens très réel, Abraham a été 
témoin de la sévérité du juste jugement de Dieu.

Une chose que nous pouvons apprendre 
d’Abraham, c’est qu’il ne s’est pas soumis 
avec fatalisme au jugement annoncé, mais 
qu’il s’est tenu dans l’intervalle, intercédant 
sérieusement pour un monde perdu. De même, 
le prophète Joël a plaidé : “Qui sait s’il ne se 
retournera pas et ne s’apaisera pas, et s’il ne 
laissera pas derrière lui une bénédiction...” 
(Joël 2:14a). Suivons l’exemple d’Abraham ; 
alors que nous voyons venir le jour terrible 
du Seigneur, intercédons pour un monde qui 
mûrit pour le jugement de Dieu aujourd’hui.

LE JOUR DE LA RÉDEMPTION
Enfin, le plus grand moment de la vie d’Abra-
ham, celui où il a vu “Mon jour”, est raconté 
dans Genèse 22, dans le récit de la ligature 

d’Isaac. Ce fut une épreuve très difficile pour 
Abraham. Dieu lui a donné l’ordre suivant 
“Prends maintenant ton fils, ton fils unique 
Isaac, que tu aimes, va au pays de Moriah, 
et là, offre-le en holocauste...” (Genèse 22, 2). 
Abraham répondit immédiatement. Tôt le 
matin, il partit et “prit le bois de l’holocauste 
et le posa sur son fils Isaac...” (Genèse 22:6).

C’est le moment le plus profond du par-
cours d’Abraham. C’est ici que la vie d’Abra-
ham s’est trouvée personnellement mêlée aux 
desseins éternels de Dieu. Il a fait l’expérience 
d’une projection prophétique de ce qui se pas-
serait 2000 ans plus tard, 
à nouveau sur le mont 
Moriah, lorsque Dieu don-
nerait son Fils unique et 
bien-aimé pour racheter 
le monde. Le dévouement 
sacrificiel d’Abraham aux 
desseins de Dieu reflétait 
le caractère même de Dieu, 
qui était prêt à donner le 
maximum pour sauver 
le monde. Lorsqu’il a re-
gardé son fils escalader la 
colline avec du bois sur le 
dos, Abraham a aussi vu 
Jésus de Nazareth portant 
la croix pour donner la vie 
éternelle à toutes les fa-
milles de la terre.

Il y a deux points que 
je voudrais souligner dans 
cette remarquable scène 
prophétique : Nous ne 
pouvons qu’imaginer Abraham faisant pé-
niblement l’ascension de la montagne. Pour-
tant, une étincelle de foi émane de l’assurance 
prophétique qu’il donne à Isaac : “Dieu se 
procurera l’agneau...” (Genèse 22:8). Isaac était 
déjà lié sur l’autel lorsqu’un ange du Seigneur 
arrêta Abraham, qui vit un bélier pris dans un 
buisson. Abraham a reçu un bélier sacrificiel 
(ay’il en hébreu). Puis, 2000 ans plus tard, Dieu 
a fourni l’agneau promis (seh en hébreu). Cet 
agneau de Dieu sans défaut, descendant direct 
d’Abraham, a porté les péchés du monde pour 
tous ceux qui se sont confiés en lui (Jean 1:29).

Deuxièmement, lorsqu’Abraham est 
monté sur le mont Moriah avec son fils, il n’a 
pas seulement été obéissant jusqu’au bout, il 
a même eu confiance que Dieu ressusciterait 
Isaac d’entre les morts (Hébreux 11:19). Dès le 

départ, il a cru qu’ils reviendraient ensemble 
de la montagne. Ainsi, d’une manière très 
réelle, Abraham a bel et bien reçu son fils 
d’entre les morts.

Abraham a compris à l’avance la grande 
signification de l’œuvre rédemptrice de Jésus, 
le point central de l’histoire du salut. Sur le 
mont Morija, où Abraham a déclaré que Dieu 
pourvoirait, le Seigneur a effectivement accor-
dé le pardon des péchés, libéré la puissance de 
résurrection de Dieu et ouvert une voie pour 
échapper au jugement éternel de Dieu en ce 
jour grand et terrible du Seigneur.

Abraham a effectivement regardé devant 
lui et a vu avec joie “mon jour”. Je prie pour 
que nous puissions tous regarder en arrière 
et le voir, aussi ! Yeshoua est notre Grand 
Prêtre Royal qui est assis à la droite de Dieu, 
intercédant pour nous. Il est aussi celui qui 
viendra un jour pour juger les vivants et les 
morts (1 Pierre 4:5). Réjouissons-nous donc 
de l’Agneau de Dieu qui pardonne nos péchés 
et nous offre sa puissance de résurrection, 
même aujourd’hui. 
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Des Juifs attendent leur exécution massive au camp de      
Sobibor. (Getty Images)

Des Israéliens dansent la Hora en mai 1948.  (GPO)

▲▲ 

▲

ENSEIGNEMENT BIBLIQUE

ALORS QU’ISRAËL SE PRÉPARE À MARQUER LES  
75 ANS DE SA RENAISSANCE MODERNE EN MAI 1948, 
L’IMPACT DE CET ÉVÉNEMENT INCROYABLE A DES 
RÉPERCUSSIONS ENCORE AUJOURD’HUI. ALORS,  
QUE SIGNIFIE LE RETOUR D’ISRAËL SUR  
LA SCÈNE MONDIALE POUR NOUS, CHRÉTIENS 
D’AUJOURD’HUI ?

Pour commencer, la renaissance nationale d’Israël a connu des 
douleurs de naissance, car elle est à jamais liée à la Shoah. Le 
“miracle” de la restauration de la souveraineté juive sur la terre 

historique d’Israël a eu lieu trois ans seulement après la fin du géno-
cide nazi contre les Juifs. La Shoah a marqué le point le plus bas du 
long et difficile voyage du peuple juif, errant parmi les nations. Pour-
tant, seulement trois ans plus tard, ils ont soudainement réussi  
à obtenir l’indépendance nationale dans leur patrie ancestrale.

Étonnamment, l’apôtre Paul a déclaré il y a longtemps que le 
rassemblement d’Israël aux derniers jours serait comme “la vie d’entre 
les morts” (Romains 11:15). Cela signifie que la renaissance d’Israël 
n’est rien de moins que la puissance de résurrection de Dieu toujours 
à l’œuvre sur la terre aujourd’hui !

Paul a fondé son enseignement sur la renaissance d’Israël dans 
Romains 11 sur de nombreux passages de l’Ancien Testament, tels 
qu’Ésaïe 6 et Jérémie, chapitres 24 et 31. Les prophètes hébreux décri-
vent la restauration finale d’Israël comme un processus en deux 
phases, commençant par le rassemblement physique des Juifs sur la 
terre d’Israël dans l’incrédulité, puis leur rassemblement spirituel vers 
Dieu par une effusion spéciale du Saint-Esprit. “Revenez à moi et je 
reviendrai à vous”, déclare très clairement le Seigneur dans Zacharie 
1:3 et Malachie 3:7. Mais les passages prophétiques les plus clairs sur 
le déroulement de la restauration promise à Israël se trouvent peut-
être dans les chapitres 36 et 37 d’Ézéchiel.

Dans Ézéchiel 36:24-28, Dieu déclare : “Car je vous prendrai du 
milieu des nations, je vous rassemblerai de tous les pays, et je vous 
ramènerai dans votre pays. Alors je ferai sur vous une aspersion d’eau 

pure, et vous serez purs ; je vous purifierai de toutes vos souillures et 
de toutes vos idoles. Je vous donnerai un cœur nouveau et je mettrai 
en vous un esprit nouveau ; j’ôterai de votre chair le cœur de pierre 
et je vous donnerai un cœur de chair. Je mettrai mon Esprit en vous...”

Puis, dans Ezéchiel 37, nous avons la vision de la vallée des osse-
ments desséchés, où le prophète parle d’une époque de grande calamité 
où le peuple d’Israël dira : “Nos os sont desséchés, notre espoir est 
perdu, et nous-mêmes sommes exterminés !” C’est comme s’il regardait 
à travers le temps les fosses communes des Juifs massacrés lors de la 
Shoah. Pourtant, Dieu déclare que tout n’est pas perdu, qu’au moment 
où ils seront au plus bas, il “ouvrira vos tombeaux, vous fera sortir de 
vos tombeaux et vous fera entrer dans le pays d’Israël. Alors vous saurez 
que Je suis le Seigneur, quand J’aurai ouvert vos tombeaux, ô Mon peuple, 
et que Je vous aurai fait remonter de vos tombeaux.” (Ézéchiel 37:12-13)

Quatre fois en deux versets, Dieu décrète qu’il fera sortir Israël de 
ses tombeaux. C’est pourquoi Paul peut proclamer : “Car si leur rejet est 
la réconciliation du monde, que sera leur acceptation (ou leur rassem-
blement) sinon la vie d’entre les morts ?” (Romains 11:15)

Premièrement, l’un des dix commandements dit : “Tu ne porteras 
pas de faux témoignage.” (Exode 20:16) Ajoutez à cela la loi des témoins 
du Deutéronome 19:15-21, qui stipule qu’il faut deux témoins ou plus pour 
établir la culpabilité de quelqu’un pour avoir enfreint la loi de Moïse. 
Mais si un témoin témoignait faussement de la violation d’une loi, il était 
soumis à la même peine que le crime dont il accusait quelqu’un d’autre.

Par conséquent, les disciples de Jésus auraient pris un risque 
énorme à aller devant le Sanhédrin et témoigner de sa complicité dans 
la mort de Jésus. Mais si cette occasion se présentait, les douze apôtres 
étaient en fait ceux qui avaient été désignés pour servir de témoins 
devant le Sanhédrin concernant la mort et la résurrection de Jésus, 
avec tous les risques que cela comportait, à savoir la peine de mort.

Puis, dans les Actes 10:39-42, Pierre a dit à Corneille, le premier 
Gentil converti : “Nous sommes des témoins... choisis d’avance par Dieu, 
nous qui avons mangé et bu avec Lui après qu’Il fut ressuscité des morts. 
Et il nous a ordonné de prêcher au peuple, et d’attester que c’est Lui 
qui a été ordonné par Dieu pour être le Juge des vivants et des morts.”

Paul fait une remarque similaire lorsqu’il prêche à des Grecs éru-
dits à Athènes : “En vérité, ces temps d’ignorance, Dieu les a négligés, 
mais il ordonne maintenant à tous les hommes, en tout lieu, de se 
repentir, car il a fixé un jour où il jugera le monde en justice 
par l’Homme qu’il a ordonné. Il en a donné l’assurance à tous 
en le ressuscitant des morts.” (Actes 17:30-31)

Pierre et Paul étaient d’accord pour dire que la résu-
rrection de Jésus était porteuse d’un message, à savoir qu’il 
a été déclaré Juge de toute l’humanité. Par conséquent, vous 
avez peut-être pu vous en sortir avec votre ignorance et votre 
culte des idoles dans le passé, mais maintenant vous êtes 
responsables devant Dieu, et il est temps de vous repentir.

Chaque acte de la puissance de résurrection de Dieu 
est porteur d’un message. Lorsque Jésus a ressuscité Lazare 
d’entre les morts, il a déclaré : “Je suis la Résurrection et la 
Vie” (Jean 11:25). Lorsque Dieu a ressuscité Jésus d’entre les 
morts, il a déclaré être le Juge de toute l’humanité.

Alors, quel est le message de Dieu en ressuscitant Israël 
de la tombe à notre époque ? Premièrement, c’est que le mon-
de est sur le point d’être jugé. Tout comme la construction 
de l’arche par Noé était le plus grand signe pour le monde 
antique qu’ils étaient sur le point d’être jugés, la construction 

de Sion est le signe le plus clair que nous sommes sur le point d’être 
jugés (Psaume 102:16 ; Esaïe 54:9). Et ce jugement inclut la manière 
dont nous avons traité la nation et le peuple juifs. Le Psaume 2, Joël 3, 
Jérémie 30:11, Sophonie 3:8 et d’autres passages en parlent clairement. 
Deuxièmement, le message est que nous ne pouvons plus être ignorants 
ou indifférents envers Israël.

Depuis 75 ans maintenant, nous sommes tous témoins de la puis-
sance de résurrection de Dieu à l’œuvre en Israël. Cela nous confère 
une grande responsabilité. Comment cela ?

Les apôtres ont dit à tous qu’ils étaient “témoins” de la mort et 
de la résurrection de Jésus. Dans la mentalité hébraïque, être “témoin”  
a une signification plus profonde que le simple fait de regarder un crime 
ou un accident se produire. Il s’agit d’une question bien plus grave.

Depuis 75 ans maintenant, le monde chrétien a vu Israël sortir de 
la tombe de la Shoah et être replacé sur sa Terre, un processus qui se 
déroule toujours et qui attend son apogée dans le salut national d’Israël. 
Lorsqu’Israël était dispersé et en désaccord avec Dieu, on aurait pu s’en 
sortir en l’ignorant ou en le considérant comme puni par le Seigneur. 
Mais ce n’est plus le cas. Une fois qu’Il a restauré Israël sur sa Terre, c’est 
un jour nouveau ! Et nous serons tenus responsables de notre réaction.

Certains chrétiens veulent remettre Israël dans la tombe. Ils travai-
llent avec les antisémites pour saper la légitimité d’Israël et démanteler 
l’État juif. Ils devraient craindre Dieu !

Mais il existe une catégorie beaucoup plus large de chrétiens qui 
sont indifférents à la résurrection permanente d’Israël. Ils pensent que 
cela n’a rien à voir avec eux. Mais après 75 ans d’un Israël surmontant 
tant de défis et bénissant le monde entier, nous ne pouvons pas rester 
bloqués dans notre ignorance et notre indifférence. Chaque chrétien 
doit se lier à Israël de manière positive et significative.

Avoir de l’amour et de l’intérêt pour Israël n’est pas un test décisif 
pour savoir si l’on est sauvé. Mais je crois que cela indique si vous êtes 
en contact avec le Saint-Esprit aujourd’hui. Après 75 ans de renaissan-
ce d’Israël, si nous continuons à nous accrocher aux anciennes vues 
et attitudes négatives envers le peuple juif, ou si nous continuons  
à penser qu’Israël n’a pas d’importance, nous risquons d’être coupés 
du mouvement du Saint-Esprit à notre époque (Romains 11:20-21). Et 
Dieu ne fermera pas les yeux sur cela lorsque nous nous tiendrons tous 
en jugement devant Lui.  

Les directeurs nationaux de l’ICEJ 
pour la Finlande et l’Afrique  
du Sud déposent une gerbe  
dans la salle du souvenir  
de Yad Vashem lors de la  
conférence Envision  
Leaders  

DANS LA MENTALITÉ HÉBRAÏQUE, ÊTRE UN “TÉMOIN” 
EST UNE CHOSE BEAUCOUP PLUS IMPORTANTE.

DAVID PARSONS,  
VICE-PRÉSIDENT ET PORTE-PAROLE 

 PRINCIPAL DE L’ICEJ

LES TÉMOINS DE LA 
“RÉSURRECTION” D’ISRAËL
“Car si leur rejet est la réconciliation du monde, qu’est-ce que leur 
acceptation sera, sinon la vie d’entre les morts ?”.   (Romains 11:15)
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UN GÉNÉRAL DE TSAHAL MET LE DOIGT  
SUR LES DÉFIS DE SÉCURITÉ D’ISRAËL

ISRAËL À LA RESCOUSSE  
L’ICEJ SOUTIENT LES MEILLEURS INTERVENANTS ISRAÉLIENS DANS LEURS 
EFFORTS DE SECOURS EN TURQUIE.                 DAVID PARSONS, PORTE-PAROLE DE L’ICEJPRINCIPAL

Le nouveau gouvernement israélien est 
confronté à d’importants défis en ma-
tière de sécurité, tant à l’intérieur du 

pays qu’à l’étranger. Nous les avons réce-
mment abordés avec le général de brigade 
(Res) Amir Avivi, fondateur du Forum de 
défense et de sécurité d’Israël, lors de notre 
webinaire hebdomadaire ICEJ. En voici des 
extraits +:

Général de brigade Amir Avivi : Nous 
avons préparé une évaluation très com-
plète de la sécurité nationale qui a été 
présentée au Premier ministre [Benjamin] 
Netanyahu... Nous avons évalué qu’Israël 
avait quatre grands défis, dont certains 
pourraient être existentiels.

Le premier défi se situe au-delà de nos 
frontières, et il s’agit de la menace iranien-
ne. L’Iran aspire à des capacités nucléaires. Il 
dirige toujours toutes ces milices déployées 
contre Israël. Le Hezbollah au Liban a accu-
mulé plus de 100 000 roquettes et missiles 
de précision. Nous voyons maintenant ce 
que les Russes sont capables de faire avec 
les drones iraniens en Ukraine, détruisant 
essentiellement l’infrastructure ukrainien-
ne. Ils essaient de faire la même chose en 
Syrie, mais avec moins de succès, car nous 
continuons à diminuer leurs capacités 
dans ce pays. Ils sont également présents 
à Gaza, avec le Hamas et le Jihad islamique, 
ainsi qu’au Yémen et en Irak. Les Iraniens 
essaient de construire un parapluie nu-
cléaire autour de nous et, en même temps, 
d’équiper toutes ces milices. Ce n’est pas une 
nouvelle menace... Mais ce qui est nouveau, 
c’est le fait que nous atteignons un point 
critique où cela ne peut plus attendre. Les 
Iraniens sont très, très proches de la capa-

cité nucléaire. Et il est très clair aujourd’hui 
pour Israël que la mission principale est de 
s’occuper des capacités iraniennes.

Il y a deux façons de le faire. L’une est 
Israël par lui-même, et nous développons 
nos aptitudes de manière à pouvoir nous 
défendre. Mais la première option est 
d’essayer de convaincre l’administration 
américaine qu’elle doit mener une attaque 
contre l’infrastructure nucléaire iranienne. 
L’Iran n’est pas seulement une menace pour 
Israël et le Moyen-Orient, c’est une menace 
mondiale. Et l’Iran a maintenant des allian-
ces étroites avec les Russes et les Chinois. 
Il s’agit d’une coalition contre le monde 
occidental. Il est temps pour l’Occident de 
s’en rendre compte.

Le Premier ministre Netanyahu a égale-
ment beaucoup parlé de sa volonté de pro-
mouvoir la paix avec l’Arabie saoudite. Cela 
change la donne, car l’Arabie saoudite est le 
leader du monde sunnite, et cela signifierait 
probablement des accords avec l’Indonésie 
et le Pakistan. Mais l’idée est bien plus vaste 
que cela... Le gouvernement israélien va 
faire pression en faveur d’un énorme accord 
de paix et réunir une coalition dirigée par 
les États-Unis qui fera face à la très grande 
menace de l’Iran et de ses milices. C’est la 
chose la plus importante dont s’occupe ce 
gouvernement.

La deuxième chose est ce qui se passe 
à l’intérieur des frontières d’Israël... Les 
Arabes essaient très fortement de s’emparer 
illégalement d’autant de terres que possible. 
Cela se passe en Judée et Samarie, dans 
ce que nous appelons la zone C, et cela se 
passe dans le Néguev et en Galilée... Et les 
Palestiniens tentent de saper complètement 

la sécurité personnelle des Israéliens. Il ne 
s’agit pas seulement des colons en Judée 
et Samarie, cela se passe dans le Néguev et  
à Jérusalem. Le gouvernement actuel en 
parle et fait avancer les lois qui apporteront 
plus de sécurité aux citoyens israéliens.

Troisièmement, l’Autorité palesti-
nienne commence à s’effondrer. L’AP est 
une entité très maléfique qui finance le 
terrorisme, qui tente de délégitimer Israël 
dans le monde entier, qui incite à la haine 
contre Israël dans son système éducatif, 
mais c’est aussi une entité terrible pour son 
propre peuple... Et elle s’effondre parce qu’il  
y a de fortes chances que dans un an ou 
deux, le lendemain du décès de Mahmoud 
Abbas [le président de l’AP], l’anarchie et 
la guerre civile règnent dans la société pa-
lestinienne. Tous ceux qui aspirent à être 
le prochain dirigeant palestinien s’arment 
jusqu’aux dents, construisent leurs propres 
milices. Il est clair qu’au lendemain du dé-
part d’Abbas, ils vont se battre entre eux. Et 
personne ne sait où cela mènera. C’est un 
grand défi pour Israël.

Le quatrième problème concerne les 
communautés juives du monde entier. De 
nombreux Juifs se déconnectent d’Israël et 
sont affectés par la campagne de délégiti-
mation menée par l’Autorité Palestinienne... 
Et cela affecte les Juifs. Ils s’éloignent du 
judaïsme, de tout lien avec Israël, certains 
deviennent même anti-Israël, ce qui est fou. 
Et nous essayons d’expliquer au gouver-
nement israélien que... nous avons besoin 
d’une nouvelle approche sur la façon de 
renforcer la résilience des communautés 
juives, et d’encourager les Juifs à faire leur 
Aliyah. 

AFFAIRES EN COURS

IDF (Res) Brig. Gen. 
Amir Avivi  

(MirYam Institute)

Les tremblements de terre dévastateurs 
qui ont frappé la Turquie et la Syrie début 
février ont fait plus de 40 000 morts et 

des milliers de blessés ou d’ensevelis sous les 
décombres des villes et villages détruits. Les 
puissantes secousses ont également été res-
senties en Israël, ce qui a incité les équipes de 
recherche et de sauvetage israéliennes à être 
parmi les premières à arriver sur les lieux 
d’une catastrophe à l’extérieur du pays, une 
fois de plus.

L’Ambassade Chrétienne Internationale 
de Jérusalem s’est rapidement associée à une 
organisation israélienne de premiers secours 
qui a fait ses preuves - United Hatzalah of Israel 
- pour aider à apporter de l’aide et des servi-
ces d’urgence aux régions les plus durement 
touchées de Turquie. Le soutien de l’ICEJ est 
utilisé pour fournir des vêtements chauds qui 
font cruellement défaut, ainsi que des trousses 
de premiers soins, des bouteilles d’oxygène, 
des défibrillateurs et d’autres équipements 
médicaux d’urgence.

United Hatzalah s’est forgé une impres-
sionnante réputation dans le monde entier 
pour être le premier à intervenir sur les lieux 
d’accidents et d’attentats terroristes en Israël. 
Ses 6 500 ambulanciers et techniciens d’ur-
gence volontaires dans tout le pays arrivent 
généralement dans les trois minutes qui suivent 
un appel d’urgence. Cette fois, ils ont envoyé 
quelques-uns de leurs meilleurs médecins, 
secouristes et équipes de recherche et de sau-
vetage pour aider les régions les plus dévastées 
de Turquie.

L’équipe de sauvetage de l’United Hatzalah 
a commencé à travailler aux côtés d’unités 
similaires du commandement du front inté-

rieur des FDI et d’autres premiers intervenants 
israéliens et a réussi à extraire 19 personnes 
des décombres des bâtiments effondrés, tout 
en soignant des dizaines d’autres pour leurs 
blessures.

Les équipes israéliennes en Turquie ont 
finalement mis fin à la phase de recherche et 
de sauvetage effectués suite au tremblement 
de terre, car les températures glaciales et la 
semaine écoulée rendaient improbable la dé-
couverte d’autres personnes piégées en vie.

Cependant, la phase d’aide humanitaire 
d’Israël suite aux tremblements de terre en 
Turquie se poursuit, et United Hatzalah envoie 
davantage d’aide médicale et humanitaire dans 
la région.

En outre, l’ICEJ a été contactée par l’Agence 
Juive pour Israël pour aider les communautés 
juives locales dans les régions touchées, y com-
pris un certain nombre de familles juives qui 
se sont retrouvées sans abri à cause des trem-
blements de terre. L’Ambassade Chrétienne  
a accepté d’aider à évacuer et à réinstaller ai-
lleurs certaines de ces familles juives déplacées.

Une communauté juive turque très tou-
chée se trouve à Antakya, où la présence juive 
remonte à plus de 2 500 ans. Il s’agit en fait de 
la ville biblique d’”Antioche” mentionnée dans 
les chapitres 11 et 13 des Actes des Apôtres, où 
“les disciples furent appelés chrétiens pour la 
première fois...” (Actes 11:26).

Malheureusement, le nombre de morts en 
Turquie et en Syrie continue d’augmenter, et 
la souffrance et les pertes parmi les survivants 
sont immenses. Nous voulons donc continuer 
à soutenir les efforts d’aide et de secours des 
organisations israéliennes en réponse à cette 
tragédie.

En donnant pour ces efforts, non seu-
lement vous faites preuve de compassion 
chrétienne et vous aidez ceux qui en ont dé-
sespérément besoin, mais vous permettez 
également aux missions d’aide humanitaire 
israéliennes d’avoir un impact encore plus 
grand et d’améliorer ainsi la position d’Israël 
aux yeux du monde.

L’ICEJ a soutenu des missions de sauvetage 
et de secours israéliennes similaires après le 
tremblement de terre d’Haïti de 2010, le typhon 
des Philippines de 2013 et le tremblement de 
terre du Népal de 2015, qui ont tous eu un grand 
impact positif pour Israël.

Entre-temps, nous avons également 
établi des contacts avec des pasteurs et des 
églises turques dans la zone du tremblement 
de terre et nous leur apporterons une aide 
humanitaire. Ils font état de miracles et de 
vies transformées, même au milieu de ce-
tte immense tragédie. Il sera donc bon de 
soutenir leur “témoignage” auprès de leurs 
voisins, majoritairement musulmans, de cette 
manière.

Alors, s’il vous plaît, donnez généreuse-
ment alors que nous nous joignons à nos parte-
naires israéliens au grand cœur et aux pasteurs 
turcs locaux pour aider les personnes touchées 
par les tremblements de terre dévastateurs en 
Turquie.  

FAITES UN DON AUJOURD’HUI 
À L’ADRESSE : donate.icej.org 

ET N’OUBLIEZ PAS D’AFFECTER 
VOTRE DON À NOTRE FONDS  
DE SECOURS INTERNATIONAL.

ACTUALITÉ
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Sharren Haskel, membre et coprésidente de la Knesset
Caucus des alliés chrétiens.

Pour la première fois en trois ans, l’ICEJ  
a récemment organisé sa conférence annue-
lle Envision pour les pasteurs et les respon-

sables en présentiel, ici en Israël. Cette rencontre 
de quatre jours s’est tenue fin janvier et a attiré  
à Jérusalem une centaine de responsables chré-
tiens de 25 pays, tandis que 130 autres ont parti-
cipé en ligne. Envision 2023 a permis à d’éminents 
orateurs d’Israël et de l’étranger de donner des 
enseignements bibliques et des informations sur 
l’actualité, et de visiter des sites clés en Israël.

Les participants à Envision ont beaucoup 
entendu parler de la résilience et de l’ingéniosité 
de l’Israël moderne, ainsi que des vérités bibliques 
sur la manière dont l’Église doit se comporter avec 
le peuple et l’État juifs. Un fil conducteur s’est dé-
gagé de nombreuses présentations concernant la 
scission historique entre Israël et l’Église et l’action 
du Saint-Esprit pour nous réunir aujourd’hui.

Un orateur, par exemple, a fait remarquer 
que la Menorah devait être fabriquée à partir 
d’une seule pièce d’or, représentant “l’unicité” 
d’Israël. Un autre orateur a ensuite expliqué que 
les douze tribus avaient chacune sa propre pierre, 
mais qu’il y avait un seul Grand Prêtre portant un 
seul pectoral avec les douze pierres, symbolisant 
à nouveau une nation unifiée devant le Seigneur. 
Le message primordial était que le Seigneur ré-
concilie les croyants juifs et païens pour qu’ils ne 
fassent qu’un en Christ.

Les conférences sur l’actualité ont trai-
té d’une variété de sujets, notamment le rôle 
d’Israël dans la crise énergétique mondiale, le 
nouveau gouvernement israélien, les accords 

Le nouveau gouvernement des Fidji, 
dirigé par le Premier ministre Sitiveni 
Rabuka, a pris cette décision dans le 

cadre d’un accord de coalition conclu pour 
former un gouvernement après les 
élections nationales serrées de décembre 
2022. Il avait besoin qu’un petit parti 
chrétien rejoigne la coalition pour obtenir 
une majorité au parlement, et ils n’ont 
formulé qu’une seule demande : ouvrir une 
ambassade des Fidji à Jérusalem. Rabuka  
a accepté sans hésiter, car il est un 
partisan d’Israël et de l’ICEJ depuis de 
nombreuses années.

Rabuka a confirmé cette décision  
à l’ambassadeur Roi Rosenblit, l’ambas-
sadeur israélien non résident aux Fidji, 
lors de sa visite officielle aux Fidji à la 

ENVISION 2023 
UN RICHE MÉLANGE D’ENSEIGNEMENTS, DE RÉUNIONS 
D’INFORMATION ET DE VISITES SUR LE TERRAIN 		  ANNALIESE JOHNSON, 
												          

L’ICEJ-FIJI  
SE RÉJOUIT : 
LA PROMESSE DU GOU-
VERNEMENT D’OUVRIR UNE 
AMBASSADE À JÉRUSALEM
Lors de la conférence des pasteurs 
Envision de l’ICEJ fin janvier, le directeur 
national de l’ICEJ-Fiji, le pasteur Mikaele 
Mudreilagi, a annoncé avec fierté lors 
d’un rassemblement à la Knesset que 
le nouveau gouvernement de son pays 
avait décidé d’ouvrir une ambassade  
à Jérusalem.

À L’INTÉRIEUR DE L’AMBASSADE

Pasteur Tsukahira avec Dr Dan Diker à Envision 2023

d’Abraham, la menace iranienne et d’autres ques-
tions géostratégiques régionales.

Selon le professeur adjoint Elai Rettig de 
l’université Bar-Ilan, 81 % de la consommation 
énergétique mondiale actuelle est satisfaite par 
des combustibles fossiles (charbon, pétrole et 
gaz naturel), soit pratiquement le même pour-
centage que dans les années 1970, ce qui signifie 
qu’il y a eu peu de progrès réels vers des sources 
d’énergies renouvelables. Il a ajouté qu’Israël est 
un leader mondial dans le développement de 
l’énergie solaire, mais que les panneaux solaires 
prennent beaucoup de place, un problème que 
les chercheurs israéliens tentent de résoudre. Il 
a également expliqué que les importantes décou-
vertes de gaz naturel en mer ont fait d’Israël un 
fournisseur d’énergie sérieux, avec de nombreux 
dividendes positifs dans la région.

Le Dr Dan Diker, président du Jerusalem 
Center for Public Affairs, a parlé de la position 
géostratégique d’Israël et de la diplomatie fon-
dée sur la foi. Il a comparé la récente percée des 
accords d’Abraham aux résolutions de Khartoum 
de 1967, lorsque le monde arabe a déclaré collec-
tivement “aucune paix, aucune reconnaissance et 
aucune négociation” avec Israël. M. Diker a éga-
lement noté que si Israël est entouré de missiles 
iraniens et de milices mandataires, il est confronté 
à une menace encore plus grande de la part de 
l’Autorité Palestinienne en raison de sa campagne 
de délégitimation et de ses accusations calom-
nieuses de racisme, de génocide et d’apartheid. 
Des décennies avant la récente “nazification” de 
l’Ukraine par le Kremlin, a-t-il ajouté, la machine 
de propagande soviétique s’était déjà associée  
à l’OLP pour “nazifier” l’État juif.

Pendant ce temps, les délégués d’Envision 
ont effectué plusieurs visites sur le terrain, en 
commençant par une visite de la Knesset. Après 
une visite guidée du bâtiment du parlement, les 
participants ont entendu Sharren Haskel, membre 

mi-février. L’ambassadeur israélien  
a à son tour remis à M. Rabuka une 
lettre d’invitation du Premier ministre 
israélien Benjamin Netanyahu à se ren-
dre prochainement en Israël.

Le contexte de ce développement 
passionnant remonte à feu Victor Schla-
tter, un ingénieur nucléaire devenu 
traducteur biblique qui a servi pendant 
de nombreuses années comme représen-
tant spécial de l’ICEJ auprès des nations 
insulaires du Pacifique. Il a prêché dans 
toute l’Océanie et a toujours apporté 
un message fort sur les raisons pour 
lesquelles les chrétiens devraient soute-
nir Israël. Grâce à son travail au fil des 
décennies, bon nombre de ces nations 
insulaires chrétiennes du Pacifique sont 

pro-Israël, ce qui se reflète même dans 
leurs votes aux Nations Unies. Elles 
envoient également chaque année des 
délégations importantes et fidèles à la 
fête des Tabernacles. Et maintenant, 
les dirigeants de Fidji s’alignent à juste 
titre sur la parole de Dieu en décidant 
d’ouvrir une ambassade à Jérusalem.

La branche fidjienne de l’ICEJ  
a travaillé et prié pendant des années 
pour obtenir ce résultat, et elle a le 
mérite d’en avoir fait une question d’im-
portance nationale. Une figure clé de cet 
effort a été Fine Ditoka, l’assistante exé-
cutive du Président de l’ICEJ, Dr. Juergen 
Buehler, dans notre bureau de Jérusalem, 
qui est originaire de Fidji et a précédem-
ment servi en tant que protocolaire. 

de la Knesset et co-présidente du Caucus des alliés 
chrétiens de la Knesset. Elle a souligné combien 
il est important que le destin d’Israël soit entre 
les mains des Israéliens et non de la communauté 
internationale. MK Haskel a également exhorté 
les dirigeants chrétiens à raconter la véritable 
histoire d’Israël comme un exemple imparfait 
mais formidable de peuples et de minorités vivant 
côte à côte dans la paix.

Les délégués d’Envision ont également vi-
sité l’Université d’Ariel, dans le cœur biblique 
du Shomron (Samarie). Avec un corps étudiant 
diversifié de 17 000 personnes, dont de nombreux 
Arabes, l’université est considérée comme la deu-
xième meilleure école d’ingénierie d’Israël (après 
le Technion), envoie de nombreux diplômés dans 
des emplois de haute technologie et est le plus 
grand fournisseur de services pédiatriques du 
pays. Le centre de recherche sur le vin de l’uni-

versité d’Ariel est également unique en son genre, 
puisqu’il fait actuellement revivre quelque 300 
souches indigènes de raisins viticoles remontant 
à l’époque du roi David, il y a quelque 3 000 ans.

Les dirigeants d’Envision ont également 
visité la Cité de David, où de nouvelles découvertes 
sont faites chaque jour concernant le riche héri-
tage biblique d’Israël. Cela comprend le palais 
de David, la source du Gihon, qui pourrait être 
l’autel de Melchizédek, le tunnel d’Ezéchias, la 
piscine de Siloé et le chemin des pèlerins menant 
au temple d’Hérode.

Les excursions, les conférences et les enseig-
nements bibliques ont laissé une forte impression 
sur tous les participants à la conférence Envision 
de cette année, et la qualité des messages délivrés 
par nos intervenants s’est rapidement répandue. 
Alors, assurez-vous que votre pasteur participe 
à Envision 2024 !  

RÉDACTRICE DE L’ICEJ
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HAIFA HOME

S’ENRACINER  
DANS LA TERRE DE LEURS PÈRES 
YUDIT SETZ 

Le Foyer de l’ICEJ pour les survivants de la 
Shoah à Haïfa compte 17 nouveaux résidents 
qui sont récemment arrivés en Israël en 

provenance d’Ukraine. La plupart d’entre eux 
n’ont pas choisi volontairement de faire leur 
Aliyah, ils ont été forcés de fuir leurs maisons, 
leurs amis et tout ce qu’ils avaient connu et de 
venir en Israël avec une seule valise d’effets 
personnels. En plus d’avoir besoin d’un endroit 
pour vivre, de vêtements et d’autres choses es-
sentielles, leur plus grand besoin est de se con-
necter à d’autres personnes, voire de trouver 
une communauté où ils peuvent s’enraciner dans 
la Terre de leurs ancêtres.

LA LANGUE DES PROPHÈTES
Beaucoup de ces nouveaux résidents ne par-
lent que l’ukrainien et le russe, tandis que quel-
ques-uns connaissent un peu d’anglais. Ils se 
sentent parfois désemparés car ils ne sont pas 
en mesure de communiquer avec les autres, de 
lire les noms des rues ou d’écrire leur propre 
nom pour les Israéliens locaux.

Nous avons décidé de relever ce défi en 
leur proposant des cours d’hébreu au foyer de 
Haïfa. Notre nouveau membre du personnel de 
l’ICEJ, Maria, est enseignante et elle a commencé 
à enseigner l’hébreu à ces précieux survivants.

Après avoir maîtrisé l’alphabet hébreu, ils 
commencent lentement à apprendre des mots et 
ont des devoirs à faire, et ils adorent ça !

Un “étudiant” âgé a déclaré : “Nous som-
mes tellement chanceux d’avoir nos cours ici. 
Beaucoup de gens passent beaucoup de temps 
à aller quelque part pour des cours de langue, 
mais nous pouvons les étudier presque depuis 
chez nous. Notre professeur veut vraiment que 
nous réussissions et que nous apprenions l’hé-
breu. C’est tellement agréable !”

Un autre nouveau résident d’Ukraine a re-
mercié notre équipe pour le travail que nous 
faisons, en disant : “Apprendre l’hébreu est très 
important, mais cela n’a pas vraiment d’impor-
tance que l’élève l’apprenne couramment ou non. 
Le plus important est que nous communiquions 
les uns avec les autres, que nous nous réunissions 
et que nous créions une communauté. En faisant 
cela, vous rendez nos vies plus longues”.

Une autre élève encore était impatiente 
de partager son enthousiasme pour les leçons 
d’hébreu.

“Lorsque l’agent d’entretien est passé pour 
réparer quelque chose chez moi, je lui avais offert 
des gâteaux, dont il n’a pas voulu. Cependant,  
il m’a dit qu’il aimerait un peu de “mayim” (eau) 
et pour la première fois, j’ai compris ce qu’il 
voulait ! Et je lui ai donné un verre d’eau”.

RENCONTREZ RIVKA
Il est maintenant temps d’en savoir plus sur 
Rivka, l’une de nos plus récentes résidentes 
du foyer de Haïfa, qui a actuellement 85 ans. 
Suivez-la pendant qu’elle raconte son histoire 
de survivante de la Shoah...

 “Je suis née en Roumanie, dans la ville de 
Iasi, qui a subi le pire des pogroms de Roumanie. 
Dix mille personnes juives y ont trouvé la mort 
en 1941. Avant que la guerre ne commence, nous 
vivions dans une belle et grande maison avec 
un beau jardin que ma grand-mère avait acheté 
avec de l’or. Mon père travaillait sans relâche 
comme graveur sur bois et était un homme riche. 
Lorsque les Allemands sont arrivés, nous avons 

FAITES UN DON AUJOURD’HUI 
À L’ADRESSE ::  

give.icej.org/survivors

été jetés hors de notre maison et laissés sans 
rien. Les gens des zones rurales ont été déplacés 
dans notre maison.

Après l’expulsion, nous avons dû louer des 
appartements et avons déménagé dans plusieurs 
rues pendant cette période. Durant l’hiver 1941, 
mon père a été envoyé aux travaux forcés dans 
la ville d’Alba Iulia. Ma mère a dû se débrouiller 
seule avec ses trois enfants.

Quand mon père est revenu, il était très 
malade. Il avait perdu la moitié de son poids et 
était un homme brisé. Il avait aussi de l’asthme, 
qui l’a affecté tout le reste de sa vie.

Après la guerre, nous n’avions pas le droit 
de partir en Israël. Certaines personnes, comme 
mon frère, se sont quand même rendues en 
Israël, alors appelé “Palestine”, en passant par 
plusieurs autres pays, mais les Britanniques leur 
ont refusé l’entrée et les ont envoyées à Chypre.

Pendant ce temps, ma famille et moi sommes 
restés en Roumanie, dans la ville de Bucarest. 
En attendant, les temps n’étaient pas faciles, car 
il n’y avait presque pas de nourriture. En 1950, 
nous avons enfin reçu des passeports et avons 
pu partir. Nous avons pris le bateau pour Israël et 
sommes arrivés trois jours plus tard. J’avais 12 ans 
et demi. À notre arrivée, on nous a traités contre 
les poux, puis on nous a envoyés à Atlit, où nous 
étions logés dans une résidence qui appartenait 
autrefois à l’armée anglaise. Chaque famille  
a reçu une couverture. Je me souviens que mon 
père avait apporté deux caisses d’oranges vides 
et que ma mère avait placé une nappe dessus, ce 
qui constituait notre table à manger. Quoi qu’il en 
soit, mon père a dit : “C’est tellement merveilleux 
d’être en Israël !”

Nous avons vécu à Atlit pendant huit mois, 
puis nous avons été déplacés à Tirat HaCarmel, 
où nous sommes restés dans une tente. Ensuite, 
nous avons vécu dans un hangar pendant deux 
ans, jusqu’à ce que nous soyons enfin logés de 
façon permanente. Plus tard, j’ai rencontré mon 
mari Eliezer, un survivant de la Shoah également 

originaire de Roumanie. Nous avons vécu à Tirat 
HaCarmel et avons eu deux enfants, dont nous 
avons quatre petits-enfants.

Il y a deux ans, mon mari a souffert d’un cas 
très grave de démence et a dû être transféré dans 
une maison de retraite. Vivre seule était difficile 
pour moi, et j’ai finalement pris la décision de 
déménager au Foyer de Haïfa. J’en ai entendu 
parler par mon cousin, qui vit ici depuis dix 
ans déjà.

Je n’ai pas de mots. J’ai été accueillie si 
merveilleusement. J’ai déjà un groupe d’amis 
et je m’assois avec eux tous les jours après le 
dîner pour parler de toutes sortes de sujets qui 
sont importants pour nous. Si j’avais su plus tôt  
à quoi ressemblait cet endroit, j’aurais déménagé 
ici il y a des années !”

CÉLÉBRER LES ANNIVERSAIRES 
Au Foyer de Haïfa pour les survivants de la Shoah, 
chaque anniversaire est spécial et représente 
une victoire de la vie ! Pour les résidents, dont 
l’âge varie entre 80 et 90 ans, et même près de 
100 ans ou plus, beaucoup ne se réjouissent 
plus de vieillir, mais leur anniversaire est tout 
de même célébré !

L’équipe de travailleurs et de bénévoles 
de l’ICEJ prend sur elle de célébrer chaque 
anniversaire, et de rendre visite au célébrant 
avec une chanson, des ballons et une carte 
personnalisée juste pour lui.

“C’est incroyable que vous soyez tous venus 
me surprendre comme ça”, a déclaré Emma 
Kleiner, résidente, le jour de son anniversaire. 
“Cela permet à une personne de ne pas se sentir 
si seule”.

Il est important pour notre équipe que 
nos résidents se sentent vus, pris en charge et 
encouragés.

 “Il ne s’agit pas de cadeaux ou de gâteau”, 
a déclaré Chaya, qui vient de fêter son 90e 
anniversaire. “C’est l’attention personnelle qui 
compte pour nous”.  

Ella avec une nouvelle résidente Rivka

“C’EST INCROYABLE QUE VOUS SOYEZ TOUS 
VENUS ME SURPRENDRE COMME ÇA ...  
CELA PERMET À UNE PERSONNE DE NE PAS SE 
SENTIR SI SEULE.”  EMMA KLEINER

Emma Kleiner

Chaya avec un ami
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Des sœurs juives éthiopiennes arrivent en Israël (JAFI)

L’ICEJ S’ATTEND  
À UNE NOUVELLE ANNÉE 
EXCEPTIONNELLE
A N N A L I E S E  J O H N S O N 

Après une année record pour l’Aliyah en 
2022, l’Ambassade Chrétienne Interna-
tionale de Jérusalem a commencé la 

nouvelle année en finançant des vols de secours 
pour l’Aliyah de près de 600 immigrants juifs 
d’Ethiopie, d’Ukraine et d’autres anciennes ré-
publiques soviétiques. L’ICEJ renforcera ses 
opérations au sol dans un certain nombre de 
ces pays afin d’assurer le transport terrestre, 
l’aide à la préparation de l’Aliyah, l’aide à l’ob-
tention de visas et les transferts aéroportuaires, 
ainsi que l’assistance aux nouveaux immigrants 
ayant des besoins urgents et immédiats en ma-
tière d’intégration.

L’Agence Juive pour Israël prévoit que 2023 
sera une autre année record pour l’Aliyah, et l’ICEJ 
sera là pour faire sa part, tout comme nous l’avons 
fait depuis notre fondation en 1980.

Dès la première année d’activité de 
l’Ambassade Chrétienne, des chrétiens finlandais 
ont commencé à se porter volontaires pour aider 
les Juifs d’Union Soviétique à faire leur Aliyah et 
à commencer une nouvelle vie en Israël. D’autres 
chrétiens européens de notre mouvement se 
sont rapidement joints à eux, fournissant une 
aide humanitaire aux familles juives soviétiques 
en transit et attendant les derniers papiers 
d’immigration à Vienne, en Autriche. Plus tard, 
avant même que l’Union Soviétique ne commence 
à s’effondrer en 1989, l’ICEJ-Finlande a commencé 
à aider les juifs russes dans leur voyage de la 

Russie à Israël en passant par la Finlande en bus 
via l’aéroport d’Helsinki.

Alors que l’exode massif des Juifs soviétiques 
se poursuivait jusque dans les années 1990, 
les partisans de l’ICEJ ont ouvert d’autres 
programmes d’aide à l’Aliyah, dont le Centre 
Raoul Wallenberg à Budapest, en Hongrie, qui  
a fourni une maison sûre et une station de transit 
à des centaines de Juifs ukrainiens en route vers 
la Terre promise. Nos premiers vols sponsorisés 
ont eu lieu à partir de Budapest en 1990.

 Depuis que la pandémie du coronavirus 
a éclaté en 2020, l’ICEJ s’est associé à l’Agence 
Juive pour parrainer les vols d’Aliyah de plus 
de 5 000 olim (nouveaux immigrants) qui ont 
fait leur chemin vers Israël. Pour beaucoup de 
ces nouveaux immigrants, ce voyage représente 
l’espoir et la possibilité d’échapper à des 
circonstances difficiles, voire dangereuses, telles 
que les guerres, la famine, les persécutions et 
autres épreuves. Comme l’a exprimé un nouvel 
immigrant d’Ukraine, les tirs de roquettes 
constants des forces russes l’année dernière 
ont été un “enfer”, et ils ont été extrêmement 
reconnaissants d’atteindre des rivages plus sûrs.

En 2022, une cargaison complète 
d’immigrants juifs est arrivée en Israël en 
moyenne six jours par semaine pendant 50 
semaines consécutives, soit un total de près 
de 75 000 nouveaux arrivants. Plus de 62 000 
de ces olim étaient originaires d’Ukraine et 

d’autres anciennes républiques soviétiques, 
ce qui représente 83 % de tous les nouveaux 
immigrants en Israël l’année dernière.

En raison de la guerre en Ukraine et de 
l’incertitude politique et économique qui en 
résulte dans les pays voisins, l’année dernière, 
l’Aliyah a fait un bond de 383 % par rapport 
à l’année précédente. Alors que 12 958 Juifs 
russophones ont déménagé en Israël en 2021, 
un total de 62 569 sont arrivés en 2022. Les 
responsables de la JAFI s’attendent à ce que 
l’augmentation des demandes d’Aliyah en 
provenance de ces pays se poursuive en 2023, 
car de nombreuses familles juives cherchent 
désespérément à partir avant que les règles 
d’émigration ne changent dans leur pays. Grâce 
à nos fidèles supporters chrétiens dans le monde 
entier, l’ICEJ est prête à les aider dans leur voyage 
de retour en Israël.

Dans le cadre de nos efforts d’Aliyah en 
Ukraine, nous apportons notre aide pour les 
vols, le transport terrestre et l’hébergement 
des familles juives qui fuient les zones 
déchirées par la guerre. En 2022 l’ICEJ a pu 
aider à sauver plus d’un millier d’immigrants 
du terrible conflit qui ravage l’Ukraine, et 
nos vols continueront à avoir lieu dans 
cette situation difficile, faisant sortir les 
Juifs d’un hiver sombre et froid vers l’avenir 
radieux d’une nouvelle vie ici en Israël. 
Comme le prophète Zacharie l’a dit un jour :  

ALIYAH ET PROJETS D’AIDE

“’Viens ! Venez ! Fuyez du pays du nord, déclare 
le Seigneur...” (Zacharie 2:6).

Une nouvelle opportunité passionnante s’est 
également ouverte pour l’ICEJ dans les États 
baltes, où nous parrainons tous les vols d’Aliyah 
en 2023 à partir de cette région qui a un riche 
héritage juif. Cela inclut l’assistance à tous les 
événements JAFI liés à l’Aliyah, tels que les camps 
d’été et d’hiver, les séminaires, les Fêtes juives et 
bien plus encore. Nous avons déjà fait venir 57 
immigrants juifs de la région balte en janvier, et 
50 autres arriveront en Israël dans les semaines 
à venir.

Entre-temps, l’Aliyah éthiopienne a repris, 
avec deux vols en provenance d’Addis Abeba 
qui ont récemment atterri avec 124 Juifs à bord. 
L’ICEJ continuera à jouer un rôle central dans le 
voyage de retour historique de cette communauté 
juive unique. En fait, l’Ambassade Chrétienne  
a parrainé les vols de plus de 3 000 immigrants 
juifs éthiopiens depuis 2011. L’année la plus 
importante a été 2017, lorsque nous avons 
parrainé le retour au pays de 1 116 Juifs d’Éthiopie 
en Israël.

 L’ICEJ est impliqué dans l’Aliyah 
éthiopienne depuis 1992, lorsque nous avons 
fourni une clinique mobile ainsi qu’un médecin 
parlant amharique pour traiter les immigrants 
éthiopiens nouvellement arrivés et ayant des 
besoins médicaux particuliers. Il s’agissait de 
Juifs éthiopiens qui avaient enduré, tant bien que 
mal, la famine, la peste et la guerre civile pour 
rejoindre le peuple juif dans leur ancienne patrie.

 Chaque année apporte de nouveaux défis et 
de nouvelles opportunités, ainsi que de nouveaux 
immigrants en Israël. Nous pouvons clairement 
voir la main de Dieu à l’œuvre alors qu’il continue 
à rassembler les exilés juifs dispersés des quatre 
coins du monde et à les replanter sur la terre 
d’Israël, comme il l’a promis dans sa parole. En 
effet, le Seigneur a dit à Jérémie : “Oui, je me 
réjouirai à leur sujet pour leur faire du bien, et 
je les planterai assurément dans ce pays, de tout 
mon cœur et de toute mon âme.” (Jérémie 32:41)

 En tant que chrétiens des nations, nous 
avons une invitation biblique à participer  
à ce grand Rassemblement prophétique, une 
invitation lancée il y a des milliers d’années par 
Ésaïe : “Ainsi parle le Seigneur Dieu : ‘Voici que 
je lève ma main vers les nations, et que je dresse 
mon étendard vers les peuples ; ils porteront 
vos fils dans leurs bras, et vos filles sur leurs 
épaules’”. (Esaïe 49:22)

 Que le Seigneur vous bénisse pour avoir 
répondu à cet appel prophétique à vous impliquer 
dans le retour promis d’Israël dans sa patrie 
biblique. Veuillez envisager de faire un don 
généreux pour nous aider à faire venir davantage 
de Juifs sur les vols de sauvetage de l’Aliyah et  
à les réinstaller en Israël en 2023. 

Un juif ukrainien handicapé est aidé à monter à bord  
d’un avion à destination d’Israël. (JAFI)

Les immigrants juifs en Israël passent leur dernier shabbat en Ukraine.
d’Isaïe conservé dans le sanctuaire du Livre à Jérusalem (JAFI)

FAITES UN DON 
AUJOURD’HUI  
À L’ADRESSE :  

give.icej.org/aliyah 
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EVA ERBEN
Une survivante de la Shoah raconte 
son histoire devant un public 
allemand bondé 
LE PERSONNEL DE L’ICEJ

Eva Erben, survivante 
de l’Holocauste, 
juive tchèque de 92 
ans, en tournée de 
conférences à Stuttgart, 
en Allemagne.

Les nuages au-dessus de nos têtes nous disent que la pluie arrive, mais nous sommes en mission et n’avons pas le temps 
de nous arrêter. Je me trouve au cœur d’un kibboutz appelé Erez, juste à la frontière avec Gaza. Avec la vice-présiden-
te de l’ICEJ chargée de l’aide et de l’Aliyah, Nicole Yoder, et notre équipe, nous sommes venus ici pour inspecter 
l’équipement que les donateurs de l’Ambassade Chrétienne ont si généreusement fourni. Nous nous promenons dans le 
kibboutz tandis que le chef de la sécurité locale nous explique la situation actuelle. Ce jour, nous allons visiter plusieurs 
endroits, non seulement pour inspecter, mais aussi pour voir quelles nouvelles initiatives sont prises pour assurer un avenir 
meilleur à ces communautés israéliennes de première ligne. 

CITRONS ET LIMONADE 

En janvier, la survivante de la Shoah Eva Erben 
s’est rendue en Allemagne pour raconter 
son histoire de souffrance et de perte à un 

public nombreux, dont plus de 3 000 étudiants 
allemands, dans le cadre d’une tournée de confé-
rences de quatre jours organisée par l’ICEJ-Alle-
magne pour marquer la Journée internationale 
du souvenir de la Shoah.

Eva Erben, une juive tchèque de 92 ans origi-
naire d’Ashkelon, a terminé la tournée lors d’un 
grand rassemblement à Stuttgart qui a attiré plus 
de 2 100 étudiants allemands - un nombre record 
pour un événement commémoratif de la Shoah.

Née en 1930 en Tchécoslovaquie, Eva a perdu 
ses parents et grands-parents dans le génocide 
nazi contre les Juifs. D’une manière ou d’une autre, 
elle a survécu aux camps de concentration de 
Terezin, Auschwitz et Gross-Rosen, ainsi qu’à une 
épuisante marche de la mort à la fin de la guerre 
qui a coûté la vie à sa mère. À trois reprises, elle 
s’est retrouvée dans les lignes de sélection et s’est 
retrouvée face à face avec le monstrueux Dr Josef 
Mengele. Après la guerre, elle s’est rendue en Israël 
et a fondé une famille.

« Le fait d’avoir sauvé cette balle m’a apporté 
trois enfants, neuf petits-enfants et 15 arrière-pe-
tits-enfants », a déclaré Eva à ses auditeurs alle-
mands.

Pendant 40 ans, à cause de la guerre, Eva avait 
des blocages par rapport à tout ce qui concernait 
l’Allemagne. Et cela jusqu’en 1980, lorsqu’elle a ren-
contré des jeunes Allemands voyageant à travers 
Israël qui étaient véritablement intéressés par le 
pays et les gens. Après cela, elle a pu à nouveau 
parler allemand et, ces dernières années, elle s’est 
rendue à plusieurs reprises en Allemagne pour 
raconter son histoire devant des rassemblements 
grands et petits. Eva est devenue particulièrement 
populaire parmi les jeunes Allemands.

Eva a ajouté qu’un jour de commémoration de 
la Shoah chaque année n’est pas trop demander, 
étant donné que ses compagnons survivants vivent 
avec leurs souvenirs chaque jour. Elle a conclu 
qu’il est extrêmement important que les gens 
apprennent de l’histoire et se dressent contre l’an-
tisémitisme, qui se présente maintenant comme 
de l’anti-israélisme. 

LORSQUE LA VIE VOUS DONNE DES CITRONS... 
LES ISRAÉLIENS FONT DE LA LIMONADE
NICK HANSEN, DIRECTEUR NATIONAL DE L’ICEJ-DANEMARK 

ALIYAH ET PROJETS D’AIDE

Plus tôt dans la journée, nous avions ren-
contré le rabbin Shmuel Bowman, direc-
teur exécutif de l’opération Lifeshield et 

partenaire de longue date de l’ICEJ. Nous nous 
sommes retrouvés sur un parking, et dès que 
nous avons dit “bonjour”, il a sorti une carte. 
C’était une bonne vieille carte en papier que l’on 
peut plier et mettre dans la boîte  
à gants. Il l’a posée sur le pare-brise de la voiture 
et a commencé à dessiner sur la carte.

“Voici l’endroit où nous allons. La ligne en 
pointillés indique la ligne de 40 km de Gaza, où 
les roquettes du Hamas peuvent nous atteindre”, 
dit Shmuel tout en traçant sa propre ligne épaisse 
le long du bord de la frontière de Gaza. “C’est la 
ligne de 7 kilomètres de la frontière de Gaza. Ici, 
nous ne portons pas notre ceinture de sécurité, 
afin de pouvoir sortir rapidement de la voiture 
au cas où un obus de mortier ou une roquette 
arriverait. Nous avons eu un tir de roquette il y 
a une semaine.”   

Notre randonnée nous a fait traverser le cœur 
d’Israël, des collines de Jérusalem à la vallée 
verdoyante qui entoure Sderot. Je me suis assis 
à côté du rabbin Shmuel dans la voiture et nous 
avons parlé des Écritures et de la prophétie. 
En passant par la vallée de l’Elah, nous avons 
parlé de la victoire de David sur le géant, de la 

signification des cinq pierres et de la façon dont 
l’esprit de David perdure dans le peuple israélien.

Nous nous sommes d’abord rendus dans 
un jardin d’enfants pour inaugurer deux abris 
anti-bombes mobiles flambant neufs donnés par 
la famille mondiale ICEJ. Ce jardin d’enfants n’a 
que 17 secondes pour mettre les 40 enfants en 
sécurité lorsque l’alarme se déclenche. Jusqu’à 
présent, ils n’avaient aucune protection.

Shmuel m’a regardé et m’a dit : “C’est un 
miracle que personne n’ait été blessé jusqu’à 
présent. Lorsque la situation est mauvaise, 400 
roquettes par jour passent au-dessus de la tête 
de ces enfants. Cela donnera au personnel et aux 
parents la sécurité et la tranquillité d’esprit dont 
ils ont besoin, sachant que les enfants seront 
protégés.”

Maintenant, au kibboutz Erez, nous inspec-
tons un VTT léger de pompier et une remorque 
lourde avec un grand réservoir d’eau donnés par 
les chrétiens. Shmuel m’explique de quoi il s’agit.

“Les terroristes de Gaza ont envoyé des ballons 
avec des explosifs ou des cerfs-volants avec des 
dispositifs de combustion attachés à eux, juste 
pour brûler les champs et les vergers. Ils ne se sou-
cient pas de ce qui se passe. Si une communauté 
prend feu, tant mieux. S’ils brûlent les champs et 
détruisent l’économie de la région, tant mieux. S’ils 

détruisent la faune et les animaux, tant mieux. La 
question est donc de savoir comment éteindre un 
incendie aussi rapidement que possible, lorsqu’un 
gros camion de pompiers ne peut pas se rendre 
là où l’incendie se produit au milieu d’un champ. 
La seule façon de le faire est d’utiliser un VTT, 

car il peut aller n’importe où et y arriver 
rapidement. Cela sauve des vies et cela sauve 
des maisons, des entreprises et la nature.”

Shmuel me regarde avec des yeux sé-
vères et inquiets, expliquant la nécessité 
absolue de l’équipement de lutte contre 
l’incendie.

“L’idée est venue du fait que nous avons 
parlé aux chefs de la sécurité, et que nous 
leur avons demandé, de quoi avez-vous 
besoin ? Et ils ont répondu très clairement, 
un véhicule qui peut nous emmener immé-
diatement, aussi vite que possible, là où le 
feu commence. Si vous pouvez l’attraper 
dès le début, vous pouvez le contenir. Si 
vous attendez quelques minutes, il s’étend 
de manière exponentielle”, a-t-il déclaré.

“J’ai assisté à six incendies sur le ter-
rain, et ils ressemblent littéralement à des 
vagues de feu océaniques, des vagues de 
feu qui balaient littéralement la zone et 
détruisent tout.” 

En me promenant dans le lieu, en 
voyant les vergers de citronniers et d’oran-
gers, et en regardant par-dessus la frontière 
de Gaza, je ne peux m’empêcher d’imaginer 
quel doit être le prix de la vie ici pour les 
familles israéliennes locales. Je me tourne 
vers Shmuel et lui pose une question.

“Si moi et mes enfants vivions ici et que 
je vivais ce qu’ils vivent, je serais rempli de 
rage et de haine. Est-ce ce que vous ressen-
tez dans cette communauté ?” 

D’une voix ferme, il répond : “Pas du 
tout ! Ce que je ressens ici, c’est de l’es-
poir et de l’optimisme. Je constate que les 
gens comprennent que les ennemis, ceux 

qui tirent les roquettes, ne représentent 
qu’un petit pourcentage de la population 
totale de Gaza. Et ils comprennent qu’il y a 
deux millions de Palestiniens qui souffrent 
sous leur régime totalitaire. Notre guerre 
n’est pas contre le peuple palestinien et ces 
kibboutzim le comprennent. Donc, c’est 
ironique et c’est intéressant. C’est notre 
terre, et quelque chose en nous dit que 
nous ne reculerons pas. On pourrait penser 
que ces kibboutzim seraient remplis de 
rage et de vengeance. En fait, cet endroit 
se développe, les gens emménagent, et il 
y a même des gens sur la liste d’attente.”

Je réalise alors qu’il doit s’agir du même 
“esprit de David” dont nous avons parlé 
plus tôt dans la journée - la forte volonté 
de surmonter tous les obstacles. 

Alors que notre visite touche à sa fin, 
nous nous tenons au milieu des rangées 
d’agrumes, où le gardien nous dit de 
prendre autant de fruits que nous le 
souhaitons. C’est la saison des récoltes 
et les arbres sont chargés d’oranges, de 
mandarines et de citrons - les branches 
pendent toutes sous le poids. Je vois 
l’abondance de cet endroit. Je pèle une 
orange que je viens de cueillir sur l’arbre 
et je la trouve si douce et juteuse. Tout 
le monde s’illumine en goûtant les fruits 
magnifiques de ce coin d’Israël en proie 
aux conflits. 

Et lorsque je pense à la résilience des 
Israéliens qui vivent ici, dans cet endroit 
difficile, je me dis : “quand la vie vous donne 
des citrons...”. 

Pour aider à fournir davantage d’abris anti-bombes mobiles et 
d’équipements de lutte contre les incendies permettant de sauver 

des vies aux communautés israéliennes sous la menace constante 
de la terreur, veuillez donner à notre fonds israélien en crise. 

FAITES UN DON AUJOURD’HUI À L’ADRESSE : give.icej.org/crisis

Le rabbin Shmuel Bowman 
et Nick Hansen inspectent 
le matériel de lutte contre 
l’incendie.

Une plaque est apposée 
sur un abri nouvellement 
installé en remerciement 
à nos partenaires du 
monde entier.

ICEJ ALLEMAGNE  
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ICEJ SUISSE

NOUVEL 
ADMINISTRATEUR 
DE LA BRANCHE SUISSE

J'ai le plaisir de vous annoncer que le 
comité directeur de l'ICEJ Suisse a dé-

cidé que le poste vacant d’administrateur 
la branche Suisse de l'ICEJ Suisse sera re-
pris officiellement par Dominique Walter 
à partir du 1er juin. 

Avec plus de 22 ans d'expérience au 
sein du comité suisse ainsi que son pré-
cieux engagement et ses contributions  
à différents projets de l'ICEJ, Dominique est 
une personnalité extrêmement compétente 
pour la gestion et la direction de notre 
bureau. Grâce à ses connaissances lin-
guistiques et à ses relations dans le milieu 
chrétien, notamment en Suisse romande, 
nous voulons continuer à développer notre 
présence avec son soutien à plein temps, 
entre autres parmi les paroisses, les églises 
et les groupes de jeunes. 

Nous nous réjouissons d'ores et déjà 
de pouvoir accueillir Dominique dans son 
nouveau rôle et lui souhaitons la bénédic-
tion divine.

	 René J. Emmenegger
	 Président ICEJ Suisse

Un lien entre l'Holocauste et la cruci-
fixion de Jésus existe-il ? Cette ques-
tion me préoccupait depuis long-

temps et j'étais donc très intéressé par ce 
séminaire avec Rick Wienecke. 

Tout d'abord, Rick a raconté brièvement, 
mais de manière très ouverte et personnelle, 
l'histoire de sa vie et expliqué comment, en 
tant que Canadien, il en est venu à émigrer 
en Israël et même à devenir citoyen israélien 
avec sa femme Dafna. C'est la lecture du 
livre Exodus de Leon Uris qui a été déter-
minante. Son propre livre "Semences dans 
le vent" montre ensuite comment Dieu lui 
a donné l'inspiration pour la représenta-
tion artistique de la "source des larmes". 
L'installation artistique achevée, qui com-
prend sept murs en haut-relief en pierre 
de Jérusalem et neuf sculptures en bronze,  
a d'abord été faite à Arad, au bord du désert du 

Néguev. Plus tard, une deuxième installation  
a suivi, placée sur le chemin d'Auschwitz au 
camp de concentration et d'extermination 
de Birkenau en Pologne. Les sept panneaux 
représentent les sept dernières paroles de 
Jésus sur la croix en dialogue avec une sculp-
ture d'un survivant de la Shoa. Les stations 
de la crucifixion sont introduites par la sculp-
ture "Gethsémané" et, à la fin, le "papillon" 
représente la résurrection. 

La "source des larmes" est un dialogue 
modelé par la souffrance entre le crucifié et 
la Shoa. L'espoir de la résurrection se trouve 
au milieu de la souffrance. Pour clore ces 
journées de séminaire bénies, nous avons 
célébré le dimanche matin le repas du Sei-
gneur en souvenir de la crucifixion et de la 
résurrection. 

	 Werner Bischof
	 Membre du directoire ICEJ Suisse

Vous trouverez plus d’information sur Rick Wienecke et 
son œuvre sous www.fountainoftears.org (site en anglais)

CONFÉRENCE PAYSANNE 
À WINTERTHOUR 

La fondation Schleife a organisé début 
mars à Winterthour une conférence pay-
sanne à laquelle ont participé de nom-

breuses familles d'agriculteurs des quatre ré-
gions linguistiques de notre pays. ICEJ Suisse 
était présente avec un stand et a connu une 
forte affluence. Notamment le voyage que 
nous organisons sur l'agriculture en Israël en 
février 2024 a suscité un vif intérêt. Lors des 
prédications et séminaires, on a ressenti, que 
l’agriculture est vitale et porteuse pour notre 
société et notre pays. L'attachement à notre 
pays et à notre sol est une espèce de "mise  
à terre" et génère un véritable amour et un 
dévouement pour notre peuple. Cela s'est sur-
tout exprimé par le souci de la production ali-
mentaire et de la sécurité de l'approvisionne-
ment de notre pays. Nous tenons à remercier 
chaleureusement la fondation Schleife, qui 
offre une plateforme aux paysans croyants et 
désire comme nous bénir Israël.

Hansjörg Bischof 
Président d’honneur ICEJ Suisse

JOURNÉE DE PRIÈRE 
POUR ISRAËL À BERNE
Comme chaque année,  
le réseau des œuvres Suisses  
en faveur d’Israël  
(IWS Israelwerke Schweiz), 
vous invite à nous rejoindre  
à Berne pour la journée  
de prière pour Israël. 

VENEZ REPRÉSENTER LA SUISSE 
ROMANDE À CET ÉVÈNEMENT 
IMPORTANT ET BILINGUE !
Samedi, 1er avril  
de 13.00 à 17.00 h.  
EGW Nägeligasse 9  
(à 5 minutes de la gare  
de Berne)

INFORMATIONS  
SUPPLÉMENTAIRES :  
www.israelwerke.ch/fr/evenements

LA "SOURCE DES LARMES"
SÉMINAIRE AVEC RICK WIENECKE  AU LÄNDLI À OBERÄGERI (ZG)

JOURNÉE  
INTER-ÉGLISES  
À PALEXPO
Dominique a représenté l’ICEJ avec un 
stand lors du dimanche en commun des 
églises du réseau évangélique genevois. 
Merci pour toutes les rencontres  
et discussions chaleureuses.

ARTICLE DE ROBERT 

Nous venons de célébrer le troisième anniversaire 
du début de la  transformation de l'ICEJ,  orga-
nisation principalement chrétienne faisant du 

travail humanitaire en Israël, en un mouvement interna-
tional de prière et d'intercession qui fait aussi du travail 
humanitaire en Israël. Nous voulons prendre un moment 
pour remercier tous ceux qui ont contribué à cette trans-
formation.

Bien que la branche française fasse toujours partie 
des plus petites branches nationales de l'ICEJ, j'ai eu le 
privilège d'être invité en tant que panéliste hebdoma-
daire sur le Global Prayer Gathering, souvent appelé  
à prier pour des sujets critiques. J’ai été sollicité à plu-
sieurs reprises pour apporter un message de la Bible 
aux participants réguliers du monde entier, plus de 450 
connectés chaque mercredi. Et, en janvier de cette année, 
le siège de l'ICEJ à Jérusalem a commencé à inviter diffé-
rents directeurs nationaux à intervenir, via Zoom, pen-
dant leur étude biblique ensemble les vendredi matins 
pour ceux qui travaillent au bureau. J'étais le premier 
conférencier invité à enseigner la Bible à ces précieux 
dirigeants.

Il y a un peu plus d'un an, notre antenne nationale  
a été sollicitée par Jérusalem pour prendre en charge 
l'impression et la diffusion du magazine « Parole de Jéru-
salem » dans toute la francophonie. Cela a été un énorme 
défi pour nous. De plus, depuis la démission de notre di-
recteur adjoint, Loïc Salaun, suite à la perte de son sou-
tien financier depuis les USA, le travail pour continuer 
à produire le magazine a considérablement augmenté. 
Pourtant, nous persévérons.

Certains de nos lecteurs se souviennent peut-être que 
l’on épouse Kathryn Baxter, a été invitée à prendre en 
charge de nombreuses responsabilités auparavant as-
sumées à Jérusalem par du personnel rémunéré. Depuis 
lors, une tâche qui était décrite comme "ne nécessitant 
que quelques heures par semaine" s'est transformée en 
un travail presque à plein temps, effectué par une équipe 
considérable de bénévoles.

Bien que je soutienne à 100% la vision et le travail de 
l'ICEJ, et que je considère comme un véritable honneur 
de servir la nation française en tant que directeur na-
tional, mon engagement de trois ans en est maintenant  
à sa neuvième année ! Et tandis que je servirai toujours 
les desseins de Dieu en faveur d’Israël, selon ce que le Sei-
gneur me demande, notre branche nationale doit trou-
ver un successeur pour diriger ce ministère essentiel.

Ainsi, dans cette saison entre Pessa'h et Chavouot, je 
vous demande de faire trois choses. La première est de 
prier pour ce ministère, et spécialement pour la branche 
nationale. Priez que le Seigneur nous donne sa sagesse 
pour bâtir un ministère fort et durable en France, qui 
va commencer à toucher les jeunes.  La seconde est 
d'envisager de rejoindre notre équipe. Nous avons dé-
sespérément besoin de traducteurs, d'intercesseurs, d'in-
tervenants, d'informaticiens et de spécialistes de la com-
munication et du marketing, et de responsables d'églises 
pour se joindre à nous dans notre travail en France et 
ses DOM-TOM. Et troisièmement, pensez à faire un don 
financier. Si vous n'êtes pas un partenaire financier régu-
lier, devenez-en un aujourd'hui. Si vous recevez ce maga-
zine gratuitement, veuillez envoyer un don financier dès 
aujourd'hui pour nous aider à couvrir nos frais.

Nous vivons à une époque d'incertitude actuelle-
ment. Dans ces moments-là, les hommes et les femmes 
justes doivent rester fermes dans leurs convictions et 
dans leur foi en Dieu. Soyons solidaires, persévérants, et 
généreux. 

Chers amis d’Israël et de l’ICEJ Suisse

Nous vivons des temps mouvemen-
tés. Beaucoup de choses changent en 
Suisse et dans le monde entier, mais 
notre Seigneur veille à ce que Ses 
promesses s’accomplissent ! A lui seul, 
gloire et honneur ! 

Dans la dernière édition de la 
Parole de Jérusalem, nous vous avions 
informé des changements au sein de 
notre équipe. Un grand merci pour vos 
prières !

PHOTO RICK WIENECKE

ICEJ FRANCE

JOURNÉE DE PRIÈRE 
POUR ISRAËL À BERNE

Do
m

in
iq

ue Walter

19  |  PAROLE DE JÉRUSALEM18  | MARS / AVRIL 2023



ICEJ CENTRAFRIQUE

LE GRAND HÉRITAGE  
DE LA BIBLE HÉBRAÏQUE     DAVID PARSONS 

Lorsque nous considérons les racines juives de la foi chrétienne, tout commence par les Écritures 
que nous partageons en commun - la Bible hébraïque. Sur ce point, l’Apôtre Paul a énoncé une 
vérité simple mais durable : « à eux ont été confiés les oracles de Dieu » (Romains 3 :2).

En effet, toutes les Saintes Écritures qui nous 
sont chères - à la fois l’Ancien et le Nouveau 
Testament - ont été écrites par des Juifs, 

opérant sous l’inspiration du Saint-Esprit. Com-
me certains l’ont dit, les Juifs étaient les « scribes 
» de Dieu en nous transmettant sa Parole éter-
nelle.

Presque toutes les religions ont des livres 
sacrés, mais aucun n’est aussi ancien ou n’a autant 
de sagesse, de vérité, de révélation, d’inspiration 
et d’exactitude que le livre étonnant que nous 
appelons la Bible. Ce n’est pas seulement le livre 
le plus lu et le plus vendu de tous les temps, c’est 
aussi le premier livre sacré à être écrit à l’aide 
d’un alphabet.

Dans les temps anciens, les premières langues 
écrites étaient de nature picturale - comme 
les hiéroglyphes égyptiens, le cunéiforme de 
Mésopotamie et les caractères de la langue chinoise 
qui ont survécu jusqu’à ce jour. Ils semblaient 
tous émerger indépendamment dans des cultures 
lointaines il y a environ 5 000 ans, utilisant des 
milliers de pictogrammes et de marques pour 
représenter des sons, des syllabes ou des concepts 
utilisés dans les langues parlées de cette époque. 
Et seuls les très érudits pouvaient lire, écrire et 
comprendre ces vastes tableaux de symboles.

En revanche, les érudits disent que nos 
alphabets modernes n’ont commencé à se 
développer qu’il y a environ 3 500 ans, et il y a de 
plus en plus de preuves que la première langue  
à utiliser un petit ensemble de lettres alphabétiques 
était l’hébreu.

Les premières inscriptions alphabétiques 
jamais trouvées étaient sous une forme proto-
sémitique et ont été découvertes en 1905 par 

l’archéologue britannique William Flinders 
Petrie sur les murs d’une grotte du Sinaï. Il  
a proposé qu’elles aient été fabriquées par des 
Israélites alors qu’ils voyageaient d’Égypte vers 
la Terre Promise. Puis, en 1916, un égyptologue 
britannique nommé Alan Gardiner a en outre 
conclu que les inscriptions des grottes du Sinaï 
utilisaient un alphabet dérivé de formes abrégées 
de hiéroglyphes égyptiens. Lui et d’autres ont 
émis l’hypothèse que ce premier alphabet proto-
hébraïque a été développé vers 2000 avant JC par 
des peuples sémitiques travaillant ou faisant du 
commerce en Égypte afin de mieux communiquer 
avec les Égyptiens.

L’ICEJ a projeté un film documentaire sur ce 
sujet lors d’une récente Fête des Tabernacles 
qui attribue au patriarche hébreu Joseph - qui 
est décrit comme un sage dans Genèse 41:39 - le 
mérite d’avoir développé ce premier alphabet pour 
aider sa famille à mieux comprendre leurs hôtes 
égyptiens. (« Patterns of Evidence: The Moses 
Controversy », avec Timothy Mahoney).

Contrairement aux anciennes écritures 
picturales du langage, le développement de 
l’alphabet semble n’avoir qu’un seul point 
d’origine, et tous nos alphabets modernes en 
descendent. Fait intéressant, le mot alphabet lui-
même est dérivé des deux premières lettres de la 
langue hébraïque : « aleph » et « bet ».

Ce fut un saut révolutionnaire dans 
l’avancement de l’humanité - une langue réduite 
à 22 lettres que tout le monde pouvait apprendre, 
leur permettant de lire et d’écrire comme les 
scribes et les nobles.

Au moment où Israël a atteint le Sinaï, Dieu 
leur a transmis les Dix Commandements et toute la 

Torah dans une écriture hébraïque facile à utiliser, 
avec les instructions répétées de « les enseigner 
à vos enfants » (Lévitique 10 : 11 ; Deutéronome  
4 : 9). -10, 6:7, 11:19, 31:19). Ésaïe ajoute : “Tous tes 
enfants seront enseignés par le Seigneur, et grande 
sera la paix de tes enfants.” (Ésaïe 54:13)

Ainsi, Israël est devenu la première nation non 
seulement à développer un alphabet, mais aussi 
une alphabétisation universelle parmi son peuple. 
Dans sa série de commentaires sur l’Exode, le 
rabbin Jonathan Sacks en voit la preuve dans le 
livre des Juges, lorsque Gédéon « a attrapé un 
jeune homme parmi les hommes de Succoth et 
l’a interrogé ; et il écrivit pour lui les noms des 
chefs de Succoth et ses anciens, soixante-dix-sept 
hommes ». (Juges 8:14). Gédéon a supposé à juste 
titre que ce jeune Israélite savait lire et écrire.

Si vous voulez connaître le secret pour 
lequel tant de Juifs sont si instruits, réussissent 
et remportent des prix Nobel, c’est parce qu’ils 
ont toujours accordé une grande importance au 
fait d’être un peuple alphabétisé, ce qui découle 
du commandement du Seigneur d’enseigner la 
Parole de Dieu à leurs enfants même dès leur 
plus jeune âge. Cela a grandement séparé les 
Juifs des autres peuples au cours des siècles. Et 
c’est un héritage qu’ils ont légué aux chrétiens, 
qui ont également commencé à souligner que 
tout le monde devrait apprendre à lire et à écrire 
à un jeune âge, en grande partie pour pouvoir 
lire la Bible.

Donc, si vous voulez explorer les racines 
hébraïques de notre foi chrétienne, commencez 
par un mot de remerciement à Dieu et au peuple 
juif pour la Bible elle-même et même pour nos 
propres alphabets.  

Le Codex Sassoon, 
considéré comme  
la plus ancienne Bible 
hébraïque complète 
datant de 1 100 ans,  
doit être mis aux  
enchères en mai 2023  
(cnet.com)

RACINES HÉBRAÏQUES

RAPPORT D’ACTIVITES
DE LA BRANCHE NATIONALE DE L’ICEJ DE CENTRAFRIQUE (2022)

La branche 
n a t i o n a l e 
d e  l ’ I C E J 

du Centrafrique  
a terminé l’an-
née 2022 par des 
évènements dont   
« 24 pour Israël », 
un temps consa-
cré à la prière. Au 
Centre Mission-
naire Shilo, le 26 

Novembre 2022 des lea- ders évangéliques 
et une centaine de fidèles de plusieurs dénomi-
nations ayant un amour pour Sion se sont ras-
semblés avec la participation de divers groupes 
de louange.

L’exhortation de circonstance a été don-
née ce jour par le Pasteur Aumônier Benjamin 
NGOUNDA, Secrétaire Général du synode urbain 
de l’A.E.C. Tiré de Genèse 12 :13, le thème était 
centré sur l’alliance divine et l’alliance avec 
Israël. Après le message, les participants ont 
passé un temps fort de louange d’adoration et 
d’intercession pour Israël ; à savoir la sécurité 
de l’Etat d’Israël, le nouveau gouvernement et 
l’I.C.E.J. et sa mission dans le monde.

De plus, il y a eu l’élévation par cette branche 
de l’ICEJ d’un autel de prière sur la colline des 
trois manguiers surplombant la ville de Bangui, 
un lieu de prière pour tous les fidèles évangé-

liques du pays. C’est une première dans cette 
nation avec 85% de chrétiens.  Cet autel bâti 
fait suite aux messages messianiques don-
nés par les éminents serviteurs de Dieu :  le 
Dr. Ricky MEVIANE NGUEMA du Gabon et le 
Vice-Président de l'ICEJ chargé des Affaires 
internationales, le Dr. MOJMIR KALLUS, lors 
de la première conférence internationale et 
inter-églises Centrafrique-Israël tenue au Ban-
gui du 17 au 19 Juin 2022 où le bureau de cette 
branche avait été installé. C’est ainsi que cette 
branche grâce à la contribution de ses membres 
a pu financer cet autel.  Désormais ce lieu sera 
dédié à la prière pour toutes les communautés 
évangéliques au Centrafrique et avec le temps, 
pour toute l’Afrique Centrale voire le monde 
entier. La branche a eu l’accord des autorités 
politiques pour la construction de cet endroit 
de prière.

Pour conclure, un grand culte d’actions 
de grâce a été organisé le 12 Janvier 2023 à la 
Mission « BOANERGES » à BENZ-VI à Bangui 
avec la participation de nombreux leaders 
évangéliques venus de tous les horizons et de 
centaines de fidèles. Un temps fort d’adoration 
a été conduit par le couple BOLOBOYE Valère et 
Maman Christelle, responsables de la louange au 
sein de l’ICEJ.  L’exhortation, tirée de Nombres 
20.1 sur l’Alliance avec Israël et la bénédiction 
liée à cette union, a été donnée par l’Apôtre 
Bruno MOUSSA, Président de ladite Mission. 

Des témoignages édifiants ont été donnés par 
certaines personnes.  Finalement, un moment 
de prière en faveur de ou des deux nations a été 
conduit par Bonaventure KPORON, responsable 
de l’intercession au sein de l’ICEJ –RCA.

Les membres du bureau de la branche na-
tionale de ce pays ont été reçus en audience 
par le Président de l’Assemblée Nationale de la 
Centrafrique le 5 Janvier 2023, dans son cabinet 
au palais du peuple. Le but de cette audience 
était d’éclairer son très honorable sur la mission 
de l’ICEJ dans ce pays ainsi que son rôle dans 
chaque nation, à savoir le soutien spirituel, 
financier et politique à l’Etat d'Israël. Le très 
honorable a remercié le Bureau international 
d'avoir installé la branche nationale de l’ICEJ 
dans le pays, signe de réconciliation entre les 
deux nations frères. Il a exprimé son souhait 
d'un rétablissement rapide des relations diplo-
matiques entre la Centrafrique et Israël.  Une 
Bible et le drapeau d’Israël lui ont été remis 
par les membres du bureau, suivi d’un moment 
de prière pour son honorable le Président de 
l’assemblée Nationale Simplice Matthieu SA-
RANDJI et les membres de son cabinet. C’est 
à midi que le pasteur WINGUE Brice a clôturé 
cette rencontre par sa bénédiction.

Pasteur Firmin Ramadane NGATOUA
     Directeur National de la branche de 

l’ICEJ de Centrafrique
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Les manuscrits de la mer Morte sont aujourd’hui 
largement reconnus comme le plus grand trésor 
d’anciens manuscrits religieux originaux jamais 

découvert. Ils permettent à la fois de vérifier des textes 
bibliques sacrés et de révéler des détails complexes sur 
la foi et la culture juives à la fin de l’ère du Second Tem-
ple.

La chronologie de ces deux événements ne pouvait 
être plus frappante : au moment où Israël était sur le point 
de renaître en tant que nation dans sa patrie ancestrale 
après 2 000 ans d’exil, cette terre a livré d’incroyables 
secrets sur son riche passé juif. Le moment n’aurait pas 
pu être plus critique, car si l’archéologue avait attendu 
un jour de plus pour prendre en charge et examiner le 
premier lot de parchemins, ceux-ci ne seraient peut-être 
jamais parvenus aux mains des Juifs.

Le rouleau d’Isaïe 
conservé dans  
le sanctuaire  
du Livre  
à Jérusalem
(Flash90)

Professeur  
Eleazar 
Sukenik

ARCHÉOLOGIE BIBLIQUE

LA RENAISSANCE 
NATIONALE D’ISRAËL 
ET LES MANUSCRITS DE LA MER MORTE
D A V I D  P A R S O N S

Alors que David Ben-Gourion s’apprêtait  
à proclamer la renaissance de l’État d’Israël 

il y a 75 ans, en mai prochain, un autre 
événement majeur de l’histoire juive venait 

de se produire : la découverte des 
manuscrits de la mer Morte. En effet, le jour 

même où les Nations Unies votaient, en 
novembre précédent, la création d’un État 

juif en Palestine mandataire, un éminent 
archéologue de l’Université hébraïque 

confirmait la portée historique  
considérable des manuscrits.

Les premiers parchemins ont été trouvés en 
février 1947 par un berger bédouin à la recherche 
d’un mouton perdu près des ruines de Qumran, une 
ancienne communauté juive située à l’extrémité nord 
de la mer Morte. Il a jeté une pierre dans l’ouverture 
d’une grotte au-dessus de lui, a entendu le bruit d’une 
poterie qui craquait, et est monté dans la grotte avec 
un ami pour découvrir deux grandes jarres remplies de 
vieux parchemins.

Des mois plus tard, les garçons ont montré les 
parchemins à deux antiquaires de Bethléem. Les 
marchands arabes ont accompagné les bergers jusqu’à 
la grotte pour en chercher d’autres, et ils sont revenus 
avec sept parchemins intacts.

Curieux de savoir ce qu’ils avaient découvert, ils ont 
demandé à une connaissance arménienne de la vieille 
ville de Jérusalem de trouver un expert en antiquités 
qui pourrait évaluer leur importance. Celui-ci contacta 
Eleazar Sukenik, professeur d’archéologie à l’Université 
hébraïque.

À cette époque, les forces britanniques étaient sur 
le point de quitter la Palestine mandataire et la violence 
s’installait entre Juifs et Arabes. Les Britanniques avaient 
divisé Jérusalem en zones militaires, des fils barbelés 
séparant les quartiers juifs et arabes. Il était difficile 
de se déplacer d’une zone à l’autre, mais Sukenik  
a accepté de rencontrer le courtier arménien près d’un 
poste de contrôle et a pu voir pour la première fois 
l’un des parchemins à travers la barrière de sécurité. 
Il a remarqué qu’il ressemblait à l’écriture hébraïque 
gravée sur les tombes juives du premier siècle autour 
de Jérusalem.

Cela a suffisamment éveillé son intérêt pour qu’il 
envisage de se rendre à Bethléem afin de rencontrer les 
deux marchands arabes et de voir leurs parchemins de 
plus près. Mais l’ONU était sur le point de voter sur la 
partition ce jour même, le 28 novembre, et il savait que 
des affrontements éclateraient immédiatement si un État 
juif était approuvé. Mais soudain, on lui annonce que le 
vote est reporté d’un jour. Il décide donc, au péril de sa 
vie, de se rendre à Bethléem le lendemain matin et de 
revenir avec les rouleaux avant que l’ONU ne se réunisse 
à nouveau à New York.

Le 29 novembre 1947, Sukenik monte dans un bus 
arabe pour Bethléem et rencontre les marchands, qui 
lui prêtent trois parchemins pour une analyse plus 
approfondie. Il se précipite chez lui avec les parchemins 
et les déchiffre immédiatement comme d’anciens 
manuscrits religieux juifs, connus aujourd’hui sous le 
nom de “rouleau d’action de grâce” et de “rouleau de 
guerre” de la grotte 1 de Qumran. Le troisième rouleau 
contenait des parties d’Esaïe (l’intégralité du livre d’Esaïe 

a été retrouvée par la suite et se trouve aujourd’hui dans 
le sanctuaire du livre à Jérusalem).

Alors que Sukenik réfléchit à l’énormité de ces 
découvertes, la radio annonce que l’ONU a approuvé la 
création d’un État juif. Il rejoint sa famille et ses voisins 
dans les rues de Jérusalem pour célébrer cette décision.

Le lendemain matin, les combats ont éclaté sur de 
nombreux fronts à travers le pays.

Sukenik meurt quelques années plus tard, mais son 
fils Yigal Yadin, un commandant militaire renommé de 
l’armée israélienne, reprend sa profession et devient l’un 
des plus grands experts en archéologie d’Israël.

Yadin écrira plus tard au sujet de la découverte 
révolutionnaire de son père : “Je ne peux m’empêcher 
de penser qu’il y a quelque chose de symbolique dans 
la découverte des manuscrits et leur acquisition au 
moment de la création de l’État d’Israël. C’est comme si 
ces manuscrits avaient attendu dans des grottes pendant 
deux mille ans, depuis la destruction de l’indépendance 
d’Israël jusqu’à ce que le peuple d’Israël soit rentré chez 
lui et ait retrouvé sa liberté.”   

“ CES MANUSCRITS AVAIENT ATTENDU DANS DES 
GROTTES PENDANT DEUX MILLE ANS,  
DEPUIS LA DESTRUCTION DE L’INDÉPENDANCE 
D’ISRAËL JUSQU’À CE QUE LE PEUPLE D’ISRAËL SOIT 
RENTRÉ CHEZ LUI ET AIT RETROUVÉ SA LIBERTÉ. ” 

YIGAL YADIN
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ORGANISÉE PAR L’AMBASSADE CHRÉTIENNE INTERNATIONALE DE JÉRUSALEM

Restez connecté pour plus d’information sur les forfaits  
en présentiel et en ligne !

29 septembre - 6octobre 2023

• Deux jours en Galilée • Cinq jours à Jérusalem • Parade des nations  

• Communion au Jardin du Tombeau • Marche de Jérusalem • Temps de prière 

• Visite de solidarité dans le Néguev

“ Car Dieu est roi de toute la terre : 
Chantez un cantique ! “

Psaume 47:7

feast.icej.org 

LA FÊTE DES TABERNACLESLA FÊTE DES TABERNACLES

LE ROI DE TOUTE LA TERRE


